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Les électeurs n’ont pas à attendre 
le grand jour de la 43e  élection 
générale de l’Ontario pour cocher 
la case. Dès maintenant, il est pos-
sible de voter d’avance pour son 
candidat provincial de choix à un 
bureau d’Élections Ontario et 
d’autres manières.  
Pour les résidents de la région de 
Hearst, ce bureau est situé dans la 
salle de conférence du Conseil des 
Arts de Hearst. Il est ouvert du 
lundi au samedi de 10 h à 20 h, et 
de 12 h à 17 h le dimanche.  
Notons qu’un individu doit      
vérifier, actualiser ou ajouter ses 
renseignements électoraux avant 
le 23 mai pour mettre à jour en 
ligne son statut d’inscription. Les 
cartes d’information de l’électeur 
devaient être acheminées par la 

poste à partir du 13 mai. Toute-
fois, un électeur peut voter sans 
cette carte ; il suffit de présenter 
une pièce d’identité.   

D’autres moyens  
Il y aura également un bureau de 
vote par anticipation au Pavillon 
communautaire de Hearst du      
19 au 28 mai pour y laisser sa 
marque durant l’élection.  
Les Ontariens qui veulent 
soumettre une demande de vote 
par la poste doivent le faire avant 
le 27 mai à 18 h. La trousse de 
vote doit arriver à Élections       
Ontario d’ici le jour du scrutin 
pour être prise en compte.  

Se déplacer pour voter  
Les individus avec des problèmes 
de mobilité peuvent prendre    
rendez-vous afin de voter à    

domicile en appelant directement 
le bureau de Hearst au numéro     
416 337-9411. Une équipe de deux 
personnes, Lisette Després et    
Lucien Lanoix, a été engagée pour 
se déplacer et enregistrer le vote à 
la maison de l’électeur ayant       
recours au service.  
Cette semaine, des employés 
d’Élections Ontario étaient à 
l’Hôpital Notre-Dame de Hearst 
pour permettre aux résidents 
temporaires, qui pourraient ne 
pas être rétablis avant le grand 
jour, de voter.  
Le 2 juin, l’équipe sera de retour  
à l’hôpital pour faire voter des 
résidents permanents. Elle sera 
également en visite le matin au 
Foyer des Pionniers.  
Le vote lors du jour du scrutin 

aura lieu au pavillon communau-
taire Espace Hearst de 9 h à 21 h. 
Pendant cette journée, le station-
nement de la Ville de Hearst, 
habituellement réservé au  
personnel, sera libéré pour que  
les gens puissent se stationner à 
proximité du pavillon.  

Élections provinciales : ce qu’il faut savoir  
Par Jean-Philippe Giroux 

La circonscription de 
Mushkegowuk-Baie James   
nommera son deuxième député 
depuis sa création en 2017. Guy 
Bourgouin du Nouveau Parti    
démocratique défend son siège 
face à cinq autres personnes qui 
désirent lui subtiliser son poste.   
D’une superficie de 254 894 km2, 
le comté de Mushkegowuk-Baie 
James compte une population de 
30 037 citoyens selon les données 
du recensement de 2016. En 
2018, 16 598 personnes avaient 
droit de vote. 
Six personnes apparaitront sur   
le prochain bulletin de vote de la 
circonscription lors du scrutin du 
jeudi  2  juin prochain. Guy     
Bourgouin défendra son poste 

pour le Nouveau Parti démocra-
tique contre Éric Côté du Parti          
progressiste-conservateur, 
Matthew Pronovost du Parti 
libéral, Mike Buckley du          
Nouveau Parti bleu, Catherine 
Jones du Parti vert et, de nou-
veau cette année, Sadiq Fauzia 
du Ontario Provincial Confede-
ration of Regions Party, elle qui 
avait  cumulé 13 votes en 2018.  
Le comté est peuplé par les  
membres des Premières Nations 
à 27 % et les francophones y sont 
majoritaires à 60 %. 

En province 
Lors de la dernière campagne 
électorale, 56,7  % de la popu-    
lation ontarienne s’était prévalue 
de son droit de vote. Un total de 

10 246 066  personnes étaient    
inscrites, dont 5 806 286 se sont 
rendues aux bureaux de vote 
pour accomplir leur devoir de 
citoyen. 
Queen’s Park compte 124 sièges, 
donc pour l’obtention d’un      
gouvernement majoritaire un 
parti doit faire élire au moins 
63 députés. 
En 2018, 825 candidats à travers 
l’Ontario cherchaient à se faire 
élire contrairement à 900 cette 
année, dont 41  candidats indé-
pendants. Il y a 30  partis         
politiques en province. Outre    
les quatre principaux partis           
connus, le Nouveau Parti bleu   
de l’Ontario se lance dans   
l’arène politique en présentant    

124 candidats. 
Les autres organisations qui se 
démarquent par le nombre de 
candidats pour la prochaine élec-
tion sont Ontario Party de Derek 
Sloan (105), None of the Above 
Party (28), Ontario Moderate 
Party (17), Ontario Libertarian 
Party (16) et le Parti Populiste 
Ontario (13).  
Le parti libéral n’a pas été en 
mesure de présenter un candidat 
dans chacune des 124  circons-
criptions de la province, ayant 
une liste de seulement 122 per-
sonnes. Il s’agit d’une statistique 
inhabituelle pour ce parti qui est 
dans le décor de la province 
depuis 1867 et qui a formé un 
premier gouvernement en 1871.

Statistiques à connaitre avant le jour du vote le 2 juin !  
Par Steve Mc Innis

NOM DU PARTI CANDIDAT VOTES %
Nouveau parti démocratique Guy Bourgouin 4 827 51,77 %

Progressiste-conservateur André Robichaud 2795 29,98 %

Libéral Gaëtan Baillargeon     1332 14,29 %

Parti vert Sarah Hutchinson 164 1,79 %

        Parti de l’Ontario Nord             Jacques Joseph Ouellette 152 1,63 %

                   Libertarien              Vanda Marshall 38 0,41 %

Confederation of Regions                Fauzia Sadiq 13 0,14 %

NOM DU PARTI CANDIDAT VOTES Élus
Progressiste-conservateur Doug Ford 40,5 % 76

Nouveau Parti démocratique Andrea Horwath 33,56 % 40

Libéral Kathleen Wynne   19,59 % 7

Parti vert Mike Schreiner 4,6 % 1

              Nouveau Parti bleu             Jim Karahalios NA NA

                   Parti Ontario             Derek Sloan NA 0

Indépendant NA 13 0

 À DISSOLUTION
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Une école de Hearst veut pro-
téger ses élèves des dangers 
routiers. Les représentants de la 
communauté scolaire de Passe-
port Jeunesse ont rencontré les 
élus de la Ville de Hearst le 
17 mai afin de recevoir l’appui de 
la Municipalité pour installer un 
passage à piétons.  
La traverse proposée serait 
établie à proximité du pont de la 
rivière Mattawishkwia, entre   
l’École publique Passeport         
Jeunesse et l’église Notre-Dame 
de l’Assomption.  
Lors de la présentation, Daisy 
Duval Janssen, présidente du 
conseil de parents de Passeport 
Jeunesse, explique que cette   
section de la 9e  Rue où il y a 
beaucoup de circulation pié-
tonne, soit d’élèves et de mem-
bres de la communauté, prend 

également en compte un nombre 
élevé de véhicules au cours de la 
journée. «  Il y a beaucoup de 
véhicules qui circulent, souvent 
trop vite », dit-elle.  
Puisque l’école utilise deux 
bâtisses, chacune du côté opposé 
de la 9e  Rue, des dizaines       
d’enfants font la traverse quoti-
diennement, ce qui sème          
l’inquiétude chez les parents et le 
personnel. «  La solution qu’on 
propose, c’est de trouver un 
moyen pour assurer la sécurité 
de toutes ces personnes-là », dit 
Elsa St-Onge, vice-présidente du 
conseil de parents.  
Bien qu’une traverse avec 
brigadier soit en place présente-
ment au coin de la rue Edward et 
de la 9e Rue, la question de la 
distance entre ce passage à       
piétons et l’école entre en jeu.  

En mars dernier, lors de la révi-
sion de l’ébauche du budget en 
capital 2022 de la Ville de Hearst, 
les élus ont pris la décision    
d’enlever une somme de             
26 000  $ au budget, qui était  
destinée à la réalisation d’un  
passage à piétons, dans son effort 
d’équilibrer le budget présentant 

à ce moment-là un déficit.  
À la fin de la présentation, Roger 
Sigouin, maire de Hearst, a   
mentionné que le dossier sera 
étudié prochainement par le    
département des travaux publics 
«  pour voir quelles sont les    
possibilités ».  

Passeport Jeunesse demande un passage piétonnier  
Par Jean-Philippe Giroux  

Des membres du Conseil d’ad-
ministration des services sociaux 
du district de Cochrane 
(CDSSAB) ont rencontré le con-
seil municipal de la Ville de 
Hearst le 16 mai afin de leur 
présenter des options de finance-
ment en vue de soutenir la      
création d’une résidence pour 
ainés dans la ville de Hearst.  
L’étude du projet est actuel-        
lement sous la charge de l’entre-
prise CGV Group de Cochrane.  
Les sources de financement    
mentionnées lors de la présenta-
tion incluent des fonds alloués 
par les gouvernements provincial 
et fédéral, dont les programmes 
de la Société canadienne          
d’hypothèques et de logement 
qui ont pour but d’appuyer la 
réalisation de projets à logement 
abordable.  
Pour passer à la prochaine étape 
et pour mieux appuyer la           
Ville dans sa recherche de                        
financement, le CDSSAB a       

proposé au conseil de clarifier 
certains détails, notamment le 
nombre d’unités, le prix total de 
la construction ainsi que le type 
de projet, soit de marché ou à but 
non lucratif.  
D’après la dernière mise à jour, le 
projet en question comprendra 
un total de 45 à 60 unités. De 
plus, l’étude de faisabilité devrait 
être terminée dans environ un 
mois, en se fiant à l’échéance     
initiale.  
Brian Marks, directeur général 
du CDSSAB, dit qu’il serait             
« presque impossible » de bâtir 
un projet de logement abordable 
sans le soutien financier du     

gouvernement.  
Roger Sigouin, maire de Hearst, 
dit que les pourparlers se pour-
suivent avec CGV Group.  

La situation à Hearst 
Lors de la présentation, le 
CDSSAB a présenté des            
détails concernant le logement      
abordable dans la ville de Hearst.  
Au cours de la rencontre, Antoine 
Vezina, directeur du dévelop-   
pement de logements, a précisé 
qu’un logement est considéré 
comme étant abordable lorsque 
le cout du loyer est à 80 % de        
la moyenne de la valeur 
marchande.  
Les données du ministère des   

Affaires municipales et du   
Logement dévoilent que le prix 
abordable dans la ville de Hearst 
pour un logis à une chambre, en 
date de mars 2022, serait 697 $ 
mensuellement. Ensuite, il faut 
828 $ par mois pour se permettre 
un appartement à deux chambres 
et 894 $ pour un logement à trois 
chambres ou plus.   
En se fiant à la valeur 
marchande, un logis à une cham-
bre couterait 871 $, à deux   
chambres, 1 035 $, et à trois 
chambres ou plus, 1 118 $.  
À la fin avril, le CDSSAB dénom-
brait 79 personnes qui étaient sur 
une liste d’attente pour un    
logement dans la région de 
Hearst, soit 44 pour une chambre 
séniore, 19 pour un logis à une 
chambre, sept pour un apparte-
ment à deux chambres et neuf 
pour un logement à trois   
chambres ou plus.  

Résidence pour ainés : la Ville de Hearst consulte le CDSSAB 
Par Jean-Philippe Giroux  

CLINIQUE JURIDIQUE GRAND-NORD LEGAL CLINIC
« Le bien‐être des résidents à faible revenu de notre région vous tient à cœur ?  

Joignez‐vous au Conseil administratif de la Clinique juridique Grand‐Nord. Nous sommes un organisme à but non lucratif qui 
représente les intérêts juridiques des résidents à faible revenu dans les domaines de droit suivant :  

Programme ontarien de soutien aux personnes handicapées, droit du logement (locataire seulement), prestation d’invalidité  
du Régime de pension du Canada, Ontario au travail, Dettes et droit du consommateur.  

C’est une mission qui vous intéresse ? Communiquez avec nous au 
 705 337‐6200 ou par courriel au info@legalclinickap.ca. »

 rue Ash Street Suite/unité 5 Kapuskasing, Ontario P5N 3H4, www.legalclinickap.ca 
Tel/tél : 705 337-6200 ; 1-800-461-9606     Fax/télécopieur : 705 337-1055 
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Notre journal rectifiera toute erreur de 
sa part qui lui est signalée dans les 
48 heures suivant la publication. La 

responsabilité de notre journal se       
limite, dans tous les cas, à l’espace  
occupé par l’erreur, pourvu que      
l’annonce en question nous soit      
parvenue avant l’heure de tombée. Il 
est interdit de reproduire le contenu de 
ce journal sans l’autorisation écrite et 
expresse de la direction. Nous recon-
naissons l’aide financière du Gouver-
nement du Canada, par l’entremise du 
Fonds du Canada pour les périodiques 
pour nos activités d’édition. 
Prenez note que nous ne sommes 
pas responsables des fautes dans 
plusieurs des publicités du journal. 
Nombreuses sont celles qui nous  
arrivent déjà toutes prêtes et il nous 
est donc impossible de changer quoi 
que ce soit dans ces textes. 

ISSN 1199-0805

1,3 million d’Ontariens ont besoin  
d’un médecin de famille maintenant ! 

Les Ontariens ont désespérément besoin de médecins. Étant donné le 
temps qu’il faut pour former un médecin, comment pouvons-nous 
avoir des médecins qui sont prêts à prodiguer des soins médicaux 
maintenant et non dans dix ans ? Les médecins formés à l’étranger sont 
la seule solution à court terme. 
Chaque année, entre 1 000 et 2 000 Canadiens et résidents permanents 
ont suivi une formation en médecine à l’étranger et ont réussi les        
examens du Conseil médical du Canada. La réussite de ces examens 
confirme que ces diplômés rencontrent la norme canadienne néces-
saire pour entreprendre une formation en résidence médicale et 
obtenir ensuite un permis d’exercice au Canada. Pourtant, le Canada 
n’en a pris que 439 pour la formation en résidence en 2022 ! 
Le Canada ne peut pas se permettre de laisser ces personnes haute-
ment scolarisées de côté. Ces diplômés doivent contribuer pleinement 
au système de santé de l’Ontario, d’autant plus que nous subissons    
encore les ravages de la pandémie. Les 1,3 million d’Ontariens qui      
attendent un médecin de famille méritent mieux ! 
La chef du NPD, Andrea Horwath, a récemment promis 300 nouveaux 
médecins pour le Nord de l’Ontario et les libéraux ont promis         
d’embaucher plus de travailleurs de la santé.  
Le Parti conservateur de l’Ontario a promis de financer davantage de 
postes en résidence et en avril 2022 le Gouvernement de l’Ontario a 
adopté la Loi sur la protection civile en cas de pandémie et d’urgence 
de l’Ontario. L’annexe 6 de la Loi interdit aux collèges de la santé    
d’exiger une expérience canadienne. Ce changement peut ouvrir les 
portes aux médecins canadiens et aux résidents permanents formés à 
l’étranger pour qu’ils puissent exercer en Ontario. À l’heure actuelle, 
les exigences en matière d’expérience canadienne font en sorte que 
même les médecins formés à l’étranger ayant des années d’expérience 
ne peuvent exercer la médecine au Canada tant qu’ils n’ont pas terminé 
leur résidence médicale au Canada. 
Nous devons nous assurer que notre prochain gouvernement donne 
suite à la mise en œuvre de la loi 106 et qu’elle ne soit pas diluée par 
des exemptions protectionnistes dans les règlements. Nous devons 
également dire aux candidats aux élections que nous devons offrir     
davantage de postes de formation en résidence aux étudiants en 
médecine canadiens qui étudient à l’étranger.  
Parlez aux candidats aux élections de l’Ontario et assurez-vous qu’ils 
comprennent qu’il faut un accès accru et amélioré aux résidences en 
médecine, des règles du jeu équitables pour tous les diplômés qualifiés 
et une approche simplifiée d’obtention du permis d’exercice pour les 
diplômés internationaux en médecine formés à l’étranger.   

Carole Lafrenière  
Société pour les Canadiens  

qui étudient la médecine à l’étranger 

Les journaux de Réseau.Presse deviennent  
membres du Conseil national des médias 

Le 17 mai 2022 — Réseau.Presse est fier d’annoncer l’adhésion de 
ses 24 journaux membres au Conseil national des médias du Canada 
(CNM).  
Le CNM est un organisme d’autorèglementation des médias d’infor-
mation du Canada qui a pour mandat principal de faire respecter les 
normes journalistiques professionnelles et éthiques les plus élevées de 
manière non prescriptive. De plus, le CNM a pour mission de résoudre 
les plaintes des lecteurs relatives au contenu éditorial publié par       
un organe de presse membre et de sensibiliser les consommateurs de 
nouvelles à l’importance d’un journalisme de qualité.  
En devenant membres du CMN, nos journaux bénéficieront de      
nombreux services tels que : 

• Des services de règlement de litiges 
• Un soutien éthique prépublication 
• La promotion de la culture de l’information et le développement 

d’un lectorat responsable  
• Des services d’édition publique  

« Ce partenariat entre Réseau.Presse et le Conseil national des médias 
du Canada est fondé sur le grand respect et l’appréciation de nos deux 
organisations pour le rôle important que joue le journalisme de service 
public dans les communautés à travers le pays », déclare Brent Jolly, 
directeur général du CNM. « Nous nous efforcerons non seulement de 
traiter et de résoudre les plaintes du public concernant la couverture 
médiatique, mais aussi d’expliquer aux lecteurs “ l’histoire du journa-
lisme ”. Nous comprenons l’étendue des efforts que les organismes de 
presse réputés déploient pour produire un journalisme de qualité      
qui respecte les normes éthiques de l’industrie et qui sert également 
l’intérêt public », explique-t-il.     
« L’adhésion de nos journaux membres au CNM vient s’inscrire dans 
les nombreux efforts de perfectionnement et de professionnalisation 
en continu de notre réseau de médias professionnels de l’information 
locale afin de garantir la production d’information locale, de qualité, 
en français si importante pour nos communautés francophones et   
acadienne », souligne François Bergeron, président de Réseau.Presse. 

Communiqué et lettre à l’éditeur

SOURIRE DE LA SEMAINE

FIER MEMBRE
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L’autobus communautaire est 
maintenant disponible pour un 
plus grand nombre de citoyens 
dans le but de répondre aux        
besoins des résidents qui n’ont 
plus accès à un service de trans-
port payant, depuis la fermeture 
en mars de la seule compagnie de 
taxi à Hearst.  
Les élus du conseil municipal de 
la Ville de Hearst ont passé une 
résolution le 17 mai autorisant 
des changements aux critères 
d’éligibilité du service d’autobus 
de Lacroix Bus Service inc., et ce, 
pour une période temporaire et 
indéterminée. 
La Municipalité avait pris une   
décision similaire en 2014, au  
moment où la communauté s’est 
retrouvée sans service de taxi. Au 
cours de la réunion de mardi, le 

conseiller Daniel Lemaire a men-
tionné que la Ville réajustera le 
tir lorsqu’un service de transport 
payant sera établi en ville.  
Grâce à cette modification, il est 
possible pour les gens sans 
moyen de transport de prendre le 
bus pour se rendre au travail, à 
l’école, à l’épicerie ou à la 
garderie. De plus, les citoyens 
ayant besoin de recevoir des ser-
vices de soins de santé, y compris 
des soins dentaires, peuvent 
prendre l’autobus pour se          
déplacer.  
Une personne pourra également 
utiliser ce service si elle doit se 
rendre, à titre d’exemple, aux 
Services de counseling, au Centre 
d’accès aux services à domicile ou 
à la Maison Renaissance.  
Roger Sigouin, maire de Hearst, 

dit que le service est accessible  
entretemps à la population en 
général, peu importe l’âge. Il 
ajoute que la Ville est encore à la 
recherche de gens qui seraient 
prêts à offrir un service de taxi en 
ville, similaire à Hearst Taxi qui 
n’est plus en service depuis le 
27 mars.  

Changement de tarif  
La modification de l’entente avec 
Lacroix Tours prévoit également 
une augmentation des frais des 
usagers de 3,25 $ à 3,50 $. La 
hausse prend en compte l’aug-
mentation du prix de l’essence 
depuis la dernière mise à jour     
effectuée en 2016. « Ça faisait un 
bout de temps qu’on ne l’avait 
pas augmenté, dit M. Sigouin. Si 
on veut être capable de garder          
un service dans la communauté, 

je pense qu’il faut qu’il soit    
abordable pour tout le monde. »  
Cette hausse sera mise en vigueur 
à une date ultérieure. Or, durant 
la réunion, conseiller Lemaire a 
mentionné le 1er  juillet comme 
date de début pour permettre   
aux personnes responsables du 
service d’en faire la publicité.  
En temps normal, l’accès au   
service de transport de l’autobus 
communautaire est limité aux 
personnes de 65  ans et plus,     
aux individus qui vivent avec   
des problèmes de mobilité ou des  
limites mentales, ainsi qu’aux 
gens recevant de l’aide sociale     
et n’ayant pas de permis   
de conduire ou de véhicule,    
notamment.  

Pas de taxi ? On prend le bus, alors !  
Par Jean-Philippe Giroux 

Des députés fédéraux estiment 
que l’industrie pétrolière enre-
gistre des profits records en     
raison du prix élevé du litre 
d’essence. Les propriétaires 
doivent compenser ailleurs afin 
de remplir le réservoir d’essence 
de leur véhicule.  
Les prix de l’essence ne montrent 
aucun signe de relâchement, le 
prix moyen au Canada dépassant 
les 2 $ le litre pour la première 
fois. À Hearst, mardi dernier, les 
prix jouaient entre 2,06  $ et 
2,13 $ du litre selon les stations-
service. 
Selon Ressources naturelles 
Canada, le prix moyen de 

l’essence ordinaire à travers le 
pays a atteint 2,06 $ le litre lundi, 
un sommet sans précédent. 
À la Chambre des communes, le 
chef du Nouveau Parti démocra-
tique demande au gouvernement 
fédéral de cesser immédiatement 
les subventions aux pétrolières. 
Jagmeet Singh propose d’utiliser 
ces milliards de dollars pour 
aider les automobilistes plutôt 
que ces entreprises qui font 
actuellement des profits records. 
«  Les citoyens paient pour les 
profits records des pétrolières à 
la pompe, puis ils paient à même 
leurs impôts pour les subven-
tions faramineuses que le fédéral 

leur verse. Le gouvernement 
n’est pas en mesure de faire 
baisser le prix des carburants, 
mais il est certainement capable 
de cesser d’offrir l’argent des  
contribuables aux pétrolières et 
de le réinvestir en soutien à la 
population et dans la transition 
verte », a-t-il proposé. 
Les prix de l’essence sont élevés 
depuis la fin février, lorsque le 
pétrole a grimpé à environ 100 $ 
le baril après l’invasion de 
l’Ukraine par la Russie. Il a bondi 
à plus de 110 $ le baril la semaine 
dernière. 
Les prix ont également monté en 
flèche plus récemment alors que 

la réouverture de l’économie et le 
début de la saison des voyages 
ont entrainé une forte demande 
d’essence, que les raffineurs ont 
une capacité limitée à satisfaire. 
Selon plusieurs économistes, le 
prix de l’essence pourrait attein-
dre la barre des trois dollars du 
litre au cours de l’été.  

Profit record : qui arrêtera les pétrolières affamées de profits ? 
Par Steve Mc Innis

La police provinciale de l’Ontario 
(PPO) a déposé des accusations 
envers un résident de Kapus-   
kasing à la suite d’un vol dans 
une entreprise sur la rue Front     
à Hearst le 12  mai dernier. 
L’homme de 56 ans aurait décidé 
de quitter l’entreprise sans payer 
son repas. Les policiers ont 

retrouvé l’accusé dans son 
véhicule. L’enquête policière a 
révélé qu’il aurait consommé 
plusieurs boissons alcoolisées, ce 
qui a mené à la suspension de 
son permis et à la mise en four-
rière de son véhicule. Ce même 
individu aurait été impliqué dans 
deux autres incidents à Kapus-

kasing trois jours plus tard,      
soit une entrée non autorisée   
sur  l’avenue McPherson et une        
introduction par effraction sur 
Progress Crescent. L’accusé 
devra comparaitre devant la Cour 
de justice de l’Ontario à une date 
ultérieure.   

Homme retrouvé 
Le détachement de Greenstone 
de la PPO a annoncé le 18 mai en 
après-midi qu’une personne de la 
région de Longlac a été retrouvée 
saine et sauve, après environ 
deux semaines de disparition et 
de recherches.  
Les policiers ont été notifiés le 
vendredi 13 mai, vers midi, que 
l’homme de 66 ans, de Longlac, 

était porté disparu. La nouvelle a 
été partagée par l’un de ses amis 
qui était inquiet du fait qu’il     
n’était pas rentré chez lui.   
En conclusion, le communiqué 
de la PPO indique que la dispari-
tion n’est pas considérée comme 
suspecte. Dans le cadre de    
l’enquête, les policiers ont appris 
que ce n’est pas la première fois 
que ledit  individu part pendant 
une longue période sans prévenir 
ses amis  ou sa famille.  
La PPO a publié un message sur 
Facebook mercredi, remerciant 
la population pour son appui au 
cours de la recherche. 

Vol sur la rue Front et un homme de Longlac retrouvé 
Par Jean-Philippe Giroux 
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Une résolution a été adoptée 
mardi par le conseil municipal 
afin de changer les nouveaux 
taux de taxation pour l’année 
courante. Bien que les variations 
soient minimes et qu’elles n’aient 
pas un grand impact sur le 
budget  2022, la Ville devait        
les modifier afin d’effectuer la 
facturation des taxes foncières   
finales de l’année. Le premier 
paiement sera le 4 juillet 2022.  

Appel d’offres  
À la suite d’un récent processus 
d’appel de propositions en vue 
d’offrir un service de vidange 
septique pour véhicules récréatifs 
à Hearst, le personnel a reçu une 
seule réponse. Ladite proposition    
inclut une contribution finan-
cière en forme d’octroi municipal 
d’une valeur maximale de            
35 000 $. Le personnel prévoit  
en discuter davantage avec la 
personne ayant soumis une 
proposition et mettre en place 
une entente.  

Budget BIA 2022 
Les élus de la Ville de Hearst    
ont adopté un arrêté municipal 

établissant le prélevé du secteur 
d’aménagement commercial de 
cette année. Ce budget présente 
un total de revenus et de 
dépenses de 58 675 $, soit une 
somme de 20 475 $ pour les 
dépenses de fonctionnement et 
17 000 $ pour les couts liés aux 
projets en capital.  

Terrains de tennis 
Par l’entremise d’un don de 
500  $ provenant de la Corpo-   
ration de distribution électrique   
de Hearst, les résidents de la 
communauté auront accès sans 
frais aux terrains de tennis     
pendant la période estivale.          

Le département des parcs et      
loisirs souhaite « éveiller l’intérêt          
des résidents » en organisant des 
évènements sur les terrains de 
tennis cet été. La somme d’argent 
servira à couvrir les couts liés au 
changement de serrures et à la 
fabrication de clés.  

Dissolution  
de comité 

Le conseil municipal a adopté 
une résolution afin de permettre 
la dissolution du comité de 
développement de l’aéroport  
municipal, faute de personnes 
pour pourvoir les postes et      
participer aux rencontres. 
Puisque l’aéroport est sous la    
responsabilité du comité des 
travaux publics, les sujets        
concernant l’établissement 

seront apportés à la Ville, avec  
ou sans comité. Dans le cas où  
un projet d’envergure serait mis 
sur pied, le conseil aura l’option 
de former un comité ad hoc pour 
le dossier en question.  

Normes immobilières  
Au total, plus de 21  propriétés 
ont reçu un avis d’infraction de la 
part d’un officier des normes   
immobilières municipales en 
2020 et 2021. Les infractions  
aux règlements comprennent 
l’accumulation de matériaux   
sur la propriété et la végétation 
non  entretenue par le pro-    
priétaire. La majorité desdits 
propriétaires se sont conformés 
dans le délai prescrit après avoir 
été avisés. 

Hearst en bref : vidange septique, budget et taxes  
Par Jean-Philippe Giroux 

Centre de consommation 
supervisé  

L’organisation sans but lucratif 
du Grand Sudbury Réseau        
ACCESS Network a reçu le feu 
vert du gouvernement fédéral 
afin d’ouvrir un centre de con-
sommation supervisé, grâce à 
une exemption à la Loi règlemen-
tant certaines drogues et      
autres substances qui leur a été 
accordée et une autorisation de 
Santé Canada. À l’heure actuelle, 
l’organisation est en période 
d’embauche de personnel afin     
de garder le centre ouvert à 
longueur d’année.  

Débat des chefs  
Les chefs des quatre principaux 
partis politiques de l’Ontario ont 
participé le 16 mai en soirée à un 
débat télévisé. La liste des parti-
cipants inclut le chef sortant du 
Parti progressiste-conservateur, 
Doug Ford; ainsi qu’Andrea    
Horwath, cheffe du Nouveau 
Parti démocratique; Steven Del 
Duca, chef du Parti libéral;            
et Mike Schreiner, chef du             
Parti vert. Durant le débat, la 
pandémie et les autoroutes ont 
été les deux sujets qui ont créé   
les échanges les plus intenses. Le 
dernier débat entre chefs a eu 
lieu la  semaine dernière à North 
Bay pour aborder les enjeux     
propres aux communautés du 
nord de la province.  

Feu de forêt  
En date du 14 mai, un feu de forêt 
non contrôlé près de Shining 
Tree, situé entre la ville de    
Timmins et le Grand Sudbury,     
a atteint le plateau des   
2 000  hectares. Les résidents    
de cette communauté ont été 
évacués par mesure préventive, à 
la suite d’un avis d’évacuation du 
ministère des Richesses natu-
relles et des Forêts. Pour l’ins-
tant, la route 560, de la jonction 
de la route 144 jusqu’à Elk Lake, 
demeure fermée. Une rééva-    
luation de la superficie du feu de 
forêt surnommé Timmins 1 sera 
effectuée au moment où la fumée 
sera moins présente.  

COVID-19 en  
période estivale  

L’Ontario anticipe un «  été 
calme » concernant la COVID-19, 
annonce Kieran Moore, médecin-
hygiéniste en chef de la province. 
Depuis quelque temps, les auto-
rités sanitaires ont constaté une 
baisse du virus détecté dans les 
eaux usées ainsi qu’une diminu-
tion du taux de positivité et 
d’hospitalisations en Ontario. 
Ces indicateurs portent à croire 
qu’il y aura moins de propagation 
cet été. Le médecin-hygiéniste en 
chef prévoit le lancement d’une 
nouvelle campagne de vacci-    
nation en automne visant les     
Ontariens plus vulnérables.  

Ontario en bref : Sudbury, élections  
et incendie  
Par Jean-Philippe Giroux 

Sandwichs et  
rafraichissements  

seront servis

Réunion  
Annuelle

Vous êtes 
toutes et tous 
conviés à la 

réunion           
annuelle qui 
aura lieu le 
jeudi 26 mai  

de 17 h à 19 h 
à la Scierie     

patrimoniale,  
830 rue Front
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Mike Buckley : le visage régional du Nouveau Parti bleu 
Par Jean-Philippe Giroux 
Il y a une autre manière de voter 
bleu. Mike Buckley, candidat du 
Nouveau Parti bleu de l’Ontario 
pour la circonscription de 
Mushkegowuk-Baie James, se 
lance en politique pour changer la 
donne, à sa manière.  
Ancien résident de la région, 
M.  Buckley dit avoir travaillé 
dans le secteur minier de la       
circonscription pendant une 
grande partie de sa vie. «  Je     
connais la région et les gens de 
Mushkegowuk-Baie James ainsi 
que les défis auxquels on fait 
face », dit M. Buckey.  
Il a décidé de se présenter cette 
année afin de s’attaquer au 
« manque d’intégrité » des gens 
actuellement au pouvoir. « Je me 
suis senti frustré face aux        
mensonges et aux voltefaces     
des promesses électorales  »,      
explique-t-il, mentionnant les 
changements récurrents des 
mesures sanitaires au cours de    

la pandémie comme source de 
frustration.  
Il a décidé de s’impliquer au sein 
du Nouveau Parti bleu, le parti 
qui représente le mieux ses 
valeurs. Lorsqu’il a su que la       
région avait besoin d’un candidat, 
il a sauté sur l’occasion.  

Ce qu’il envisage de faire  
Questionné au sujet de ce qu’il 
planifie faire à l’échelle régionale 
en tant qu’élu provincial, 
M. Buckley a énuméré des points 
de la plateforme de son parti, 
dont la réduction de la TVH         
de 3  % et l’élimination de la      
taxe carbone, qui permettraient 
de remettre de l’argent aux      
contribuables, surtout avec le 
taux d’inflation qui grimpe.  
S’il a la chance de se rendre à 
Queen’s Park, M.  Buckley ne 
prévoit pas avoir la langue dans 
sa poche. « Les personnes qui me 
connaissaient là-bas savent à 
quoi s’attendre de ma part  », 

avertit le candidat.  
Anglais, français et cri 

Bien qu’il ne parle pas français, 
M. Buckley s’engage à embaucher 
au moins un employé bilingue 
pour travailler à son bureau de 
circonscription. Il veut également 
y ajouter une personne qui parle 
la langue crie afin de mieux    
communiquer avec les Premières 
Nations de la région. « Je crois 
qu’il est important qu’on ait des 
gens qui parlent les trois langues, 
pas juste l’anglais et le français », 
explique-t-il.  
Le candidat du Nouveau Parti 
bleu invite les électeurs à consul-
ter la plateforme de son parti ou 
celle d’un parti alternatif avant de 
voter.  

Débat le 19 mai  
M.  Buckley a confirmé lundi   
qu’il ne fera pas partie du débat 
régional en français qui se tiendra 
le 19 mai à 19 h à l’amphithéâtre 
de l’Université de Hearst.  

De même, l’équipe du Parti vert 
de l’Ontario a annoncé la semaine 
dernière que sa candidate   
régionale, Catherine Jones, ne 
sera pas au débat. Le Nord tente 
encore de contacter Mme Jones 
pour lui proposer une entrevue.  

Les évacués de la Première Nation 
de Kashechewan ont commencé à 
retourner chez eux cette semaine 
par avion à la suite de la fin de la 
crue printanière. D’après le chef 
des pompiers et le gérant des 
services de protection de Kapus-
kasing, Pat Kennedy, les deux 
premiers avions sont partis 
samedi pour laisser aux résidents 
la chance d’assister à des 
funérailles, suivis de quatre 
autres lundi et trois mardi. Tous 
les vols prévus dans les commu-
nautés hôtes, soit Kapuskasing, 
Val Rita-Harty, Cochrane, Tim-
mins et Thunder Bay, devraient 
être effectués d’ici la fin de           
semaine, après un délai causé par 
une éclosion de COVID-19 chez 
certains des évacués.   

Essai d’un parc à chiens 
Les conseillers municipaux de  
Kapuskasing se sont penchés 
lundi sur la possibilité de l’instal-
lation d’un parc à chiens sans 
laisse dans la communauté, à 
l’ancien terrain de baseball de Val 
Albert. Après des discussions avec 
les organisateurs du projet, les 
élus ont décidé de recommander 
un essai d’un an pour tester le 
parc dans le secteur. Toutefois, un 
arrêté municipal doit d’abord être 
passé à la prochaine rencontre 
des élus avant d’aller de l’avant 
avec la création de la structure  

estimée pour la mi-juin. Pendant 
la réunion, les élus et les organisa-
teurs ont reconnu à plusieurs 
reprises que certains résidents se 
disent inquiets du bruit ou des 
problèmes de sécurité potentiels 
causés par les chiens sans laisse. 
Pour répondre à une partie de ces 
inquiétudes, le plan du parc inclut 
des aires avec des clôtures plus 
hautes pour les gros chiens.  

Installation de  
caméras de sécurité   

Les élus de Val Rita-Harty 
amorceront un processus pour  
installer des caméras de sécurité 
au centre communautaire de la 
municipalité. Le 13 mai dernier, 
des dégâts mineurs ont été cons-
tatés à l’intérieur, par exemple 
des roches lancées dans un 
téléviseur et des rideaux arrachés. 
Le directeur général de Val Rita-
Harty, Jimmy Côté, croit que des 
jeunes sont entrés par une 

fenêtre, ont endommagé les biens 
du centre et volé du chocolat ainsi 
que des boissons gazeuses. Selon 
le DG, un coton ouaté a été laissé 
dans l’établissement, appuyant 
cette théorie. Une enquête de la 
PPO a également été lancée 
puisqu’il ne s’agit pas de la pre-
mière fois qu’un tel évènement 
survient.   

Passage de la  
Grande tournée 

La municipalité de Smooth Rock 
Falls a accueilli, le 12  mai, la 
Grande tournée du Nord de    
l’Ontario présentée par Science 
Nord. Plusieurs kiosques étaient 
disponibles pour que les enfants 
aient l’occasion d’apprendre des  
éléments de la science.  
Des artisans locaux étaient égale-
ment présents pour offrir des 
services à la population.  
Avec de la nourriture, de la 
musique et une pincée de science, 

l’évènement fait découvrir un 
monde d’aventures aux familles. 
Kapuskasing et Hearst seront   
visités plus tard en 2022. 

La 11 en bref : évacués, parc à chiens et caméras de sécurité 
Par Charles Ferron 

• Investissements, REER 
• Assurances vie, invalidité, maladies graves 
• Hypothèques 

• Planification fiscale et/ou successorale 
• CELI - Compte épargne libre d’impôts 
• REEE - Régime enregistré d’épargne-études

Tania Vaillancourt, conseillère financière 
801 rue George, Hearst • 705 372-1826

ATTENTION ! Sur l’eau, 
restez à l’écart des 
barrages. À proximité de 
ceux-ci, les conditions de 
l’eau peuvent changer 
rapidement.

Respectez 
toujours les 
avertissements !

Vous 
pêchez�?

1.877.986.4364
ontario.info@evolugen.com
evolugen.com/fr/securite
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Les maires, les conseillers muni-
cipaux et les délégués ont retenu 
des informations variées et pro-
pres aux besoins de leur commu-
nauté lors du Congrès de la 
Fédération des municipalités du 
Nord de l’Ontario (FONOM). 
Celui-ci s’est déroulé dans une 
certaine ambiance électorale à 
North Bay du 9 au 11  mai, 
puisqu’on y a présenté le débat 
des chefs des quatre principaux 
partis politiques. 
Pendant trois jours, les partici-
pants ont écouté des présenta-
tions portant sur la santé, 
l’économie, les questions autoch-
tones, le transport et la gestion 
des déchets nucléaires. Les par-
ticipants ont également profité 
d’une visite guidée des installa-
tions d’Ontario Northland et du 
nouveau casino de North Bay. 
Le président de la FONOM et 
conseiller de Temiskaming 
Shores, Danny Whalen, a surtout 
retenu l’importance d’améliorer 
les routes provinciales de la       
région et de faire front commun 
pour mieux répondre à la crise 

des opioïdes et autres dépen-
dances. « La sécurité de nos rési-
dents sur les routes provinciales 
est une préoccupation quoti-     
dienne pour les élus. Nous avons 
dit très clairement [au gouverne-
ment] qu’il est le temps de passer 
aux actions et que nous en avons 
eu assez de nous faire dire qu’ils 
ont des plans et des idées  »,       
reproche M. Whalen. 
«  La réalité est que des gens 
meurent sur nos routes et il faut 
essayer quelque chose. Le minis-
tère des Transports nous dit 
régulièrement qu’ils prennent en 
considération nos suggestions. Se 
demander si elles vont ou ne vont 
pas fonctionner n’est pas une 
réponse. » 
«  On reconnait également que 
toutes les communautés — 
qu’elles soient petites ou grandes 
— font face aux mêmes défis en 
ce qui concerne le sans-abrisme, 
la santé mentale, la toxicomanie 
et les opioïdes. Ils sont étroite-
ment liés et on ne peut pas régler 
un problème sans prendre en 
considération les autres. » 

La mairesse d’East Ferris, 
Pauline Rochefort, et le maire de 
St-Charles, Paul Schoppmann, se 
sont plutôt intéressés aux discus-
sions portant sur l’économie et 
les infrastructures. 
« Certains enjeux majeurs aux-
quels East Ferris est confronté 
sont liés à la recherche de ter-
rains commerciaux pour de nou-
velles entreprises, à l’assurance 
d’avoir le personnel nécessaire 
pour faire fonctionner nos 
garderies agréées et au finance-
ment de la modernisation et       
de l’amélioration des routes  »,   
affirme Mme Rochefort. 
«  C’était un véritable coup de 
maitre que d’avoir le débat des 
leadeurs provinciaux dans le 
cadre de la conférence de la 
FONOM. Cela a permis de       
s’assurer que les questions 
posées et les réponses étaient sur 
des sujets importants pour le 
Nord de l’Ontario. Personnelle-
ment, j'ai trouvé d’intérêt les dif-
férentes réponses relatives aux 
locations à court terme, car c’est 
un problème actuel pour la      

Municipalité d’East Ferris  », 
poursuit-elle. 
« La docteure Sarita Verma de 
l’École de médecine du Nord     
de l’Ontario  nous a donné    
des conseils pour recruter des 
médecins. Elle nous a dit leur 
plan pour l’avenir d’augmenter 
l’offre et d’ajouter de nouveaux 
programmes pour la santé  », 
mentionne M. Schoppmann.  
« Un autre sujet qui m’intéressait 
était les points importants pour 
qu’une communauté puisse être 
prospère. Nous avons beaucoup 
d’ainés à St-Charles, alors c’est 
important de les accommoder. Ils 
auront besoin d’aide pour l’entre-
tien de leur cour ou maison. En 
même temps, c’est une façon de 
créer des emplois », dit le maire 
Schoppmann. 

Route, santé, économie… les enjeux variés des municipalités du Nord-Est 
Par Éric Boutilier - IJL – Réseau.Presse – Le Voyageur 

2022

- Formation Camionneurs AZ et DZ 
- Formation d’opérateurs d’équipement lourd - Chargeur (Loader), Pelle excavatrice (Excavator), 

Niveleuse (Grader), Pépine (Backhoe), Tracteur bouteur (Bulldozer) et Camion articulé (Articulated 
Truck) 

- et plus ! 
 

Conduisez sur votre chemin vers une carrière réussie avec Northern Construction Academy ! 
DÉBUT DES PROGRAMMES CHAQUE LUNDI ! 

 
1 rue Fisher Garson Ontario | info@northernconstructionacademy.com | www.northernconstructionacademy.com

POSTULEZ AUJOURD’HUI ! 1 866 NCA-GRAD
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À mi-campagne, les sondages 
prédisent presque tous que Doug 
Ford sera réélu en Ontario pour 
un second mandat, possiblement 
avec une majorité renouvelée. Le 
premier ministre sortant semble 
profiter de la pandémie, mais 
aussi de la division du vote entre 
les trois autres partis dans la 
course. 
Depuis 2017, le professeur de 
physique et d’astronomie au 
Cégep de Saint-Laurent à        
Montréal Philippe J. Fournier 
tient un site Web portant sur la 
politique, les sondages et les     
projections électorales. 
Dans sa méthodologie, il soutient 
avoir déterminé correctement 
environ 90  % des gagnants de 
quatre élections précédentes  : 
Ontario (2018), Québec (2018), 
Alberta (2019) et Canada (2019). 
Philippe J. Fournier a main-
tenant créé un site Web consacré 
exclusivement aux projections   
et sondages pour les élections  
ontariennes du 2 juin.  
En date du 16  mai, il y                
projette que les progressistes-
conservateurs ont 98  % des 
chances de l’emporter et 79  %   
des chances d’avoir à nouveau la   
majorité, soit au moins 63 sièges 
sur 124. « C’est un modèle qui 
considère les sondages et aussi 
les données démographiques de 
chaque circonscription. Donc ça 
donne une estimation. Ce n’est 
pas parfait, ce n’est pas fait pour 

être parfait, mais ça donne quand 
même un bon portrait générale-
ment de l’état de la course  »,     
explique le professeur. 
L’un des plus récents sondages, 
publié le 11 mai par la maison 
Abacus Data, place le Parti libéral 
en seconde position des inten-
tions de vote (29 %), devant le 
Nouveau Parti démocratique 
(NPD) (22  %) et le Parti vert 
(5 %). 

Des chefs qui peinent à  
tirer leur épingle du jeu 

Le premier ministre sortant pro-
fite aussi d’une image plus forte 
que les autres chefs de partis, 
révèle encore le sondage       
d’Abacus. «  Lorsque nous de-
mandons aux répondants quel 
leadeur est le plus susceptible de 
posséder une série de traits ou de 
caracté-ristiques de leadeurship, 
Doug Ford arrive devant tous les 
autres. Plus de gens le consi-
dèrent comme étant déterminé, 
compétent, doté de la meilleure 
vision et le plus disposé à           

admettre ses erreurs. Il est   
également perçu comme étant le 
plus honnête. » [trad.] 
La politologue Geneviève Tellier 
de l’Université d’Ottawa note que 
les Ontariens semblent « prêts à 
donner une deuxième chance       
à M.  Ford, en ce sens que la 
pandémie est venue tout      
chambouler ses plans. Les gens 
doivent se dire qu’un seul      
mandat de quatre ans n’est pas 
suffisant pour [vouloir] du 
changement ». 
À l’instar de Philippe J. Fournier, 
elle constate que Doug Ford 
« s’est révélé avec la pandémie ». 
L’experte note aussi que les 
autres chefs de parti n’arrivent 
pas forcément à soulever les   
passions. 
« [La chef néodémocrate] Andrea 
Horwath a réussi à faire reculer 
le gouvernement Ford sur        
certains dossiers […]. Par contre, 
je regarde leur plateforme de 
cette élection-ci et je trouve 
qu’elle    est pas mal pareille à 

celle de l’élection précédente », 
note Geneviève Tellier, qui   
estime que ce manque de nou-
veauté ou de surprise peut nuire 
au NPD de l’Ontario. « Ils sont 
peut-être   encore trop à gauche 
pour      l’Ontario », ajoute-t-elle. 
Quant à Steven Del Duca, arrivé 
à la direction du Parti libéral  
pendant la pandémie, Geneviève 
Tellier trouve qu’il «  n’est pas 
charismatique, et on voit que ça 
nuit au parti. [Les libéraux] ont 
des propositions intéressantes 
dans leur plateforme, mais si le 
chef n’est pas capable de créer un 
enthousiasme, ça ne lèvera pas ». 
Le fait que le Parti libéral de  
l’Ontario se place en deuxième 
position dans les sondages   
indique à Geneviève Tellier que 
«  la marque de commerce 
libérale est importante, c’est une 
institution qui existe depuis 
longtemps et que les gens   
continuent à appuyer ». 
Quant au Parti vert, « ça se des-
sine à un seul député et on dirait 
que le mouvement vert ne va pas 
bien en ce moment au Canada », 
souligne la politologue en faisant 
référence aux dernières élections 
fédérales. «  [L’environnement] 
est important, mais il y a   
d’autres préoccupations, comme         
l’économie, et tant que les verts         
ne pourront pas combiner les 
deux avec des propositions qui       
séduisent, ça va être difficile », 
ajoute-t-elle. 

Vers un autre mandat majoritaire des progressistes-conservateurs 
Par Ericka Muzzo – Francopresse 

Les chefs des différents               
partis politiques ontariens sont             
demeurés relativement disci-    
plinés lors du débat des chefs 
télévisé, lundi soir. 
Même si, en ce 13e  jour de       
campagne électorale en Ontario, 
les partis multiplient les attaques 
et les « révélations scandaleuses » 
les uns envers les autres, aucun 
des chefs n’a ouvert la porte à ce 
genre de critiques lors du débat de 
lundi soir.  
En croisant le fer, Doug Ford, 
Steven Del Duca, Andrea          
Horwath et Mike Schreiner s’en 

sont tenus aux échanges liés à 
chacune de leurs plateformes et à 
leurs    bilans respectifs. 
Contrairement à ses habitudes, 
Doug Ford était calme et posé lors 
de cette soirée où Andrea         
Horwath et Steven Del Duca ont 
pris part à quelques échanges plus 
corsés. «  Chaque fois que vous 
m’attaquez, Doug Ford sourit », a 
d’ailleurs lancé Steven Del Duca à 
Andrea Horwath. 

Lever le ton 
Steven Del Duca s’est laissé       
emporter dans certaines périodes 
de cacophonie, au cours de 

l’évènement, mais il n’a levé le ton 
qu’une seule fois, en s’adressant à 
Doug Ford. 
« Vous devriez avoir honte, a-t-il 
scandé. Vous avez laissé tomber 
les enfants de cette province. » 
Le chef libéral a répété au moins 
quatre fois qu’avec Doug Ford au 
pouvoir, il est inquiet pour ses 
filles. 
La néodémocrate Andrea         
Horwath a eu du mal à s’imposer 
au cours de ce débat. À plusieurs 
reprises, les modérateurs ont dû 
interrompre ses adversaires pour 
lui céder la parole.  

Lorsque le modérateur a  
demandé aux chefs quelle déci-
sion politique ils regrettent, elle 
est la seule à avoir esquivé    
complètement la question.  
Doug Ford aussi a dû recevoir 
l’aide des  modérateurs pour lui 
permettre de répondre, durant la 
soirée. En mêlée de presse, 
M. Ford s’est néanmoins dit fier 
de s’être ainsi retenu. « Je n’ai pas 
besoin de lancer des attaques, a-t-
il souligné. Le choix est clair, les 
gens ne choisiront pas les partis 
qui veulent faire monter les 
prix. » 

Élections en Ontario : un débat des chefs sans tambour ni trompette 
Émilie Pelletier - Initiative de journalisme local - Le Droit 



10   LEJOURNALLENORD.COM   |   JEUDI 19 MAI 2022

Le vent qui a fait tomber le Parti 
vert fédéral a soufflé jusqu’en   
Ontario, il y a quelques jours. 
Les verts de l’Ontario ont perdu, 
mercredi dernier, la personne qui 
avait été choisie pour représenter 
le parti dans la circonscription 
torontoise de Davenport, en      
raison de désaccords à propos du 
conflit israélo-palestinien.  
Nafeesa Alibhai, qui parle cinq 
langues, dont le français, se 
présentait pour le Parti vert       
ontarien, mais a décidé de jeter 
l’éponge après que le parti ait     
refusé de s’excuser pour avoir 
récemment publié une décla-     
ration qui cite des recherches 
menées par B’nai Brith Canada, 
une organisation pro-israélienne. 

Indignation 
Dans cette déclaration, le chef du 
parti, Mike Schreiner, faisait part 
de son indignation face aux 
révélations de l’organisation, qui 

disait avoir observé une augmen-
tation des incidents antisémites 
au Canada au cours de la dernière 
année.  
Or, l’approche de B’nai Brith 
Canada manquerait de trans-
parence, selon le groupe Voix 
juives indépendantes Canada 
(VJI), qui affirme que l’organisa-
tion contribue à la « militarisation 
des groupes pro-israéliens » et à 
la «  réduction au silence des 
Palestiniens et de leurs alliés ». 
Selon VJI, l’organisation citée   
par Mike Schreiner prêche que 
quiconque se dit en appui           
aux Palestiniens est, de facto,             
antisémite. 
Nafeesa Alibhai se dit non-          
binaire, de confession musul-
mane, pauvre et aux études.  
« Beaucoup de mes identités ne 
sont présentement pas représen-
tées par les leadeurs actuels. » 
Après les déboires observés au 

sein du Parti vert fédéral, Nafeesa 
Alibhai s’attendait à certains      
obstacles, mais voulait continuer 
de croire au changement. 
Rappelons qu’à l’été  2021, les 
désaccords en lien avec le conflit 
israélo-palestinien ont mené à la 
chute du Parti vert fédéral et de sa 
cheffe, Annamie Paul. 
Nafeesa Alibhai a affirmé que le 
refus du parti d’obtempérer à ses 
demandes fût « la goutte d’eau » 
qui a fait déborder le vase. 

Des mots douloureux 
Questionné à propos de la sortie 
de la personne candidate dans 
Davenport, Mike Schreiner a 
réitéré qu’il dénonce, sans       
équivoque, l’antisémitisme, et 
qu’il le fera toujours, tout    
comme le racisme, l’islamophobie 
et l’homophobie. 
Ces mots ont heurté Nafeesa      
Alibhai. « Je pense qu’il me décrit 
comme quelqu’un qui n’est pas 

d’accord avec sa position sur    
l’antisémitisme, ce qui n’est pas 
vrai. Je ne pense pas que j’ai     
besoin de le dire, parce que c’est 
un peu ridicule, mais oui, je suis 
contre l’antisémitisme. […] Je sais 
que cela a déjà été un problème 
avec le Parti vert. Je pense que 
leur plateforme a du mérite et 
c’est pourquoi j’étais dans la 
course avec lui. Mais s’ils ne     
veulent pas avoir une conversa-
tion à ce sujet avec moi, je ne  
peux pas continuer ainsi. C’est 
pourquoi j’ai choisi    de rendre 
cette information publique. Parce 
que je pensais que cela les 
pousserait dans la    direction où 
nous avons besoin d’aller. Et de 
voir cette réponse, de voir qu’il 
réitère le sentiment islamophobe 
et anti-Palestine, c’est décevant. » 
 

En augmentant notamment la 
couverture des soins de santé 
pour inclure les soins dentaires et 
la santé mentale, le Nouveau Parti 
démocratique (NPD) de l’Ontario 
d’Andrea Horwath aurait le plus 
grand et le plus long déficit parmi 
tous les autres principaux partis 
de la province. 
Le NPD ontarien était le premier 
principal parti politique à 
dévoiler, en grande pompe, sa 
plateforme électorale, le 25 avril, 
et est devenu dimanche le dernier 
à dévoiler le cout de toutes ses 
promesses. 
Contrairement aux conservateurs, 
aux libéraux et aux verts, le NPD 
ne révèle pas, dans son chiffrage, 
combien il prévoit comme déficit 
budgétaire pour l’année 2025-26. 
Le parti explique que cette déci-
sion a été prise parce qu’il juge 
impossible d’offrir un nombre 
précis au-delà de 2024-25 et 
qu’une telle estimation serait trop 
« vague ». 
Mais les néodémocrates n’entre-
voient pas de retour à l’équilibre 
budgétaire avant la fin du premier 
mandat d’Andrea Horwath 
comme première ministre de 
l’Ontario, selon des hauts        

fonctionnaires du parti.  
Cela prendrait donc six ans             
à un gouvernement néodémo-
crate avant de ramener la 
province à l’équilibre budgétaire, 
ce qui ferait de ce parti le dernier 
à le faire. En comparaison, le  
Parti progressiste-conservateur 
de Doug Ford prévoit sortir la 
province du rouge d’ici 2027-28, 
soit dans cinq ans, tout comme le 
Parti vert de Mike Schreiner. 
Le Parti libéral de l’Ontario juge 
pouvoir ramener la dette de la 
province à zéro un an plus tôt que 
le gouvernement Ford, mais le 
chef Steven Del Duca a souligné, 
plus tôt cette semaine, qu’il est 
possible que cela ne se concrétise 
pas s’il ne réussit pas à tenir 
toutes ses promesses. 
Par ailleurs, les promesses du 
NPD, maintenant chiffrées, sont 
celles qui mèneraient au plus 
grand déficit parmi les principaux 
partis, et ce, pendant au moins 
quatre ans. 
Le NPD serait le seul gouverne-
ment avec un déficit budgétaire 
dépassant les 10  milliards en 
2024-25. 
Rappelons que lorsqu’elle a 
dévoilé la plateforme de son parti, 

Andrea Horwath avait refusé de 
dire combien couteront ses 
promesses, puisque le gouverne-
ment Ford n’avait pas encore 
dévoilé son budget annuel et les 
détails sur le contenu des coffres 
de la province. 
Elle avait toutefois admis que les 
promesses du NPD allaient couter 
«  un peu d’argent  », évitant la 
question d’un possible retour à 
l’équilibre budgétaire. 

Les promesses 
L’expansion de l’Assurance-santé, 
l’une des promesses phares des 
néodémocrates, viserait à offrir 
gratuitement aux Ontariens des 
soins de santé mentale, des soins 
dentaires et des prescriptions. 
En 2022, le programme de soins 
de santé mentale universels     
proposé par le NPD couterait 
2,4 milliards, l’assurance dentaire 
complète couterait 1,8  milliard    
et l’assurance-médicaments cou-
terait près d’un milliard. Pour    
régler la facture de l’assurance-
médicaments, le parti croit        
pouvoir amasser 500 millions par 
année en augmentant de 2% les 
impôts des Ontariens qui font 
plus de 220 000 $ annuellement. 
L’augmentation de l’imposition 

aux «  grandes sociétés profi-    
tables » permettrait de financer 
une partie des soins de santé 
mentale universels et l’assurance-
médicaments. 

Taxe sur l’essence 
Les néodémocrates prévoient 
faire des économies à la pompe : 
le parti veut annuler la réduction 
de la taxe sur l’essence prévue par 
le gouvernement Ford et appuyée 
par les libéraux de Steven Del 
Duca. 
Cet engagement devrait per-   
mettre d’économiser 600 millions 
au cours de la prochaine année,       
estime le NPD.  
Cette promesse survient alors que 
le cout à la pompe dépasse 2 $ le 
litre. 
Rappelons que la réduction de la 
taxe provinciale de 5,7  cents    
le litre doit entrer en vigueur le 
1er juillet et durer six mois.  
La plateforme du parti assure 
toutefois qu’il « règlementera le 
prix de l’essence afin de mettre fin 
aux prix abusifs » en mandatant 
la Commission de l’énergie de 
l’Ontario de réduire la marge 
entre le prix au détail et le profit 
que font les grandes compagnies 
pétrolières. 

Un conflit interne s’invite au Parti vert de l’Ontario 
Émillie Pelletier - Initiative de journalisme local - Le Droit

Le NPD prévoit un plus grand déficit que tous les autres partis 
Émilie Pelletier - Initiative de journalisme local - Le Droit



  LEJOURNALLENORD.COM   |   JEUDI 19 MAI 2022   11

Le NPD de l’Ontario a précisé le 
cout de ses promesses aux 
Franco-Ontariens. La cheffe    
néodémocrate a pris plusieurs  
engagements à l’endroit des fran-
cophones de l’Ontario lorsqu’elle 
a dévoilé sa plateforme électorale, 
il y a 20  jours, mais elle n’avait 
pas été en mesure de les chiffrer. 
Chose promise, chose due  : le 
NPD promet maintenant plus de 
110 millions en fonds qui touche-
raient directement les Franco- 
Ontariens au cours des trois 
prochaines années. 
Le parti est le seul qui n’a pas 
établi de prévisions financières 
pour l’année fiscale 2024-25 ; les 
conservateurs, les libéraux et les 
verts ont tous des estimations des 
couts de leurs promesses pour les 
quatre prochaines années. 

Écoles 
Si les Ontariens la choisissent 
comme première ministre,        
Andrea Horwath a notamment 
l’intention d’augmenter le finan- 
cement pour les étudiants et       
les institutions francophones,   
autochtones et du Nord, à hauteur 

de 21 millions par année. 
Dans la plateforme du NPD, on 
pouvait lire que le parti reconnait 
que les écoles de langue française 
« sont un élément vital de notre 
système d’éducation » et que « les 
conservateurs de Doug Ford n’en 
ont pas fait assez pour attirer et 
retenir des enseignants de 
français ». 
Le NPD dit disposer d’un plan       
«  pour s’attaquer à la pénurie 
d’enseignants de français et pour 
protéger les écoles de langue 
française ». 
Ce plan comprend la mise sur 
pied d’un groupe de travail sur la 
pénurie d’enseignants dans le 
réseau des écoles de langue 
française. Le parti s’engage à  
mettre en œuvre les recomman-
dations de ce groupe de travail 
« pour aider nos écoles de langue 
française à prospérer ».  
Pour s’assurer que les élèves peu-
vent avoir un accès à l’enseigne-
ment en français près de leur lieu 
de résidence, les néodémocrates 
prévoient aussi faire un examen 
du processus d’approbation des 

nouvelles écoles. 
Commissariat 

Andrea Horwath promet de 
dépenser 8 millions sur trois ans 
pour assurer la remise sur pied 
d’un bureau indépendant du 
Commissariat aux services en 
français (CSF)  : 1 million la       
première année, 3  millions la 
deuxième, et cinq millions la 
troisième année. 
Steven Del Duca prévoit lui aussi 
huit-millions dans sa plateforme ; 
mais il a l’intention de dépenser 
deux-millions par année pendant 
quatre ans.  
Dans sa plateforme, le NPD avait 
déploré le « manque de respect » 
et les obstacles en matière de 
services, tant en santé, en éduca-
tion qu’en justice, auxquels font 
face les francophones. 
Le parti s’est engagé à doter le 
CSF du pouvoir de superviser       
la collecte de données sur les  
services fournis en français et de 
suivre les progrès et les manques 
à gagner de la province. 
Les néodémocrates souhaitent 
aussi élargir les services de soins 

de santé en français, notamment 
en augmentant le nombre de   
centres de santé communautaires, 
de foyers de soins de longue durée 
et de services en matière de santé 
mentale et de dépendances. 
Ils veulent aussi s’assurer que le 
ministère de la Santé fasse de  
l’accès à la langue française « un 
élément clé de son processus de 
planification ». 
Mais le NPD n’est pas le seul à 
manquer de précision quant à ses 
prévisions financières liées à la 
santé des francophones.  
Dans leur plateforme chiffrée, les 
libéraux prévoient l’embauche de 
plus de professionnels de la santé 
francophones, mais n’indiquent 
pas combien de travailleurs cela 
représente ou combien de dollars 
sont prévus à cet effet. 
Or, les néodémocrates prévoient 
dépenser 10 millions au cours des 
trois prochaines années - 2 mil-
lions en 2022-23, 3 millions en 
2023-24 et 5 millions en 2024-25 
- pour « appuyer les institutions 
francophones ».

En une semaine, le chef libéral 
Steven Del Duca a montré la porte 
à trois candidats dont les propos 
jugés discriminatoires ont refait 
surface. « Assez, c’est assez », a-t-
il déclaré, à propos d’un qua-
trième candidat qu’il a plutôt 
décidé d’appuyer, malgré des 
commentaires douteux à propos 
de la communauté LGBTQ, faits il 
y a plusieurs années. 
Le candidat libéral de la circons-
cription torontoise d’Etobicoke-
Centre, Noel Semple, s’est excusé, 
vendredi, pour le langage qu’il a 
utilisé dans un article d’opinion 
portant sur un organisme de la 
communauté LGBTQ, paru en 
2004 dans le journal Varsity de 
l’Université de Toronto. 
Dans cet article, toujours 
disponible en ligne, Noel Semple 
s’oppose à une contribution         
de 0,69$ par étudiant visant à     
financer une association LGBTQ.  
Il y écrit qu’il appuie le mariage 
gai, d’ailleurs légalisé environ un 
an après la publication du papier. 
Il y sous-entend toutefois que les 
membres de la communauté 
LGBTQ ne sont pas opprimés, que 
l’homophobie n’est pas un réel 

fléau et que ce terme est « lancé 
de toutes parts, comme des      
confettis ». 
« Les personnes LGBTQ ne sont 
pas un sous-ensemble nécessiteux 
ou victimisé de la société, ni une 
minorité visible. Ce sont des étu-
diants et des citoyens comme tout 
le monde, qui ont un certain      
ensemble de comportements   
sexuels », peut-on lire dans son 
texte d’opinion. 
Dans une déclaration publiée sur 
les réseaux sociaux, Noel Semple, 
aujourd’hui professeur en droit à 
l’Université de Windsor, s’est dit 
« déçu et profondément embar-
rassé » de s’être fait rappeler qu’il 
avait écrit cet article, il y a 18 ans. 
Steven Del Duca s’est porté à la 
défense de Noel Semple, ven-
dredi. «  Trop, c’est trop. Il y a 
18  ans, Noel Semple a écrit un    
article dans un journal étudiant 
s’opposant à un nouveau prélève-
ment étudiant. Dans le même    
article, il dénonce les homo-
phobes en les qualifiant de 
salauds. Il n’est pas et n’était pas 
homophobe. C’est un éminent 
professeur de droit et il sera un 
excellent député. » 

Mardi, mercredi, jeudi 
Le chef du Parti libéral de        
l’Ontario (PLO), Steven Del Duca, 
a montré la porte à trois candidats 
au cours de la dernière semaine. 
Mardi, le PLO a annulé la candi-
dature d’Aidan Kallioinen, dans 
Sault-Sainte-Marie, un jour après 
l’avoir nommé.  
Le jeune candidat de 18 ans aurait 
été mis de côté en raison de com-
mentaires présumés faits en ligne. 
Mercredi, le parti a écarté Barry 
Stanley, candidat dans Parry 
Sound-Muskoka, après avoir     
découvert que celui-ci avait publié 
un livre dans lequel il émet des 
opinions non fondées sur l’homo-
sexualité. Selon lui, l’homosexua-
lité est liée à la façon dont le 
cerveau d’un nourrisson s’est 
développé et « peut être causée 
par une respiration appauvrie 
survenant peu de temps après la 
naissance ». 
Le PLO a indiqué, après avoir 
évincé M. Stanley, qu’il n’accep-
tera pas de candidats avec des   
antécédents d’homophobie. 
Jeudi, les libéraux ont exclu     
Alec Mazurek, candidat dans 
Chatham-Kent-Leamington, 

après que des mots insultants et 
dégradants qu’il a utilisés sur 
Facebook à l’endroit des hommes 
gais et des femmes aient refait 
surface. 
Sur Facebook, Alex Mazurek s’est 
excusé, affirmant qu’il avait 15 ans 
quand il a fait usage de ces mots, 
les qualifiant d’inacceptables.  
Les libéraux n’ont pas été en 
mesure de trouver des candidats 
pour remplacer les évincés de 
Parry Sound-Muskoka et de 
Chatham-Kent-Leamington, 
puisque l’échéance imposée par 
Élections Ontario était mercredi, 
à midi. 
Le PLO fera donc campagne dans 
122 circonscriptions sur 124.

Horwath promet plus de 110 millions aux francophones sur trois ans 
Émilie Pelletier - Initiative de journalisme local - Le Droit

Steven Del Duca dit « assez, c’est assez » 
Émilile Pelletier - Initiative de journalisme local - Le Droit
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Centenaire  
de la Ville de 

CCeenntteennaaiirree  ddee  llaa  VViillllee  ddee  HHeeaarrsstt  ––  RReesstteezz  àà  ll’’aaffffuutt  ddee  llaa    
pprrooggrraammmmaatitioonn  ddee  llaa  ssaaiissoonn  aauuttoommnnaallee  22002222  

  eett  bbeeaauuccoouupp  pplluuss  eenn  22002233……

DÉCOUVREZ LA PROGRAMMATION COMPLÈTE  
DE LA SAISON ESTIVALE 2022

Mai 2022 
7 ‐ Spectacle des Médias de l’épinette noire, avec   

 l’humoriste Philippe Bond / Place des Arts de Hearst 
20 ‐ Spectacle de Nicola Ciccone  

/ Place des Arts de Hearst 

Juin 2022 
3 ‐ QW4RTZ, chants à capella / Place des  

Arts de Hearst 
10 et 11 ‐ Cabaret Queer avec Scarlet BoBo, spectacle 

de drag / Place des Arts de Hearst 
12 ‐ Thé des Pionniers (Séries littéraires 100e) / Place 

du marché de la scierie patrimoniale / CAGZA et       
Écomusée de Hearst  

30 ‐ Lancement du livre du centenaire : Cent regards 
sur 100 ans d’histoire ; Hearst 1922‐2022 / Place du 

marché de la scierie patrimoniale / CAGZA et             
Écomusée de Hearst

Juillet 2022 
1 ‐ Festivités de la Fête du Canada / Pavillon Espace 

Hearst / Club Rotary de Hearst 
 CÉLÉBRATION DU MONUMENT DE BRADLO,         

organisée par le Comité de Bradlo ‐ du 29 au 31 juillet 
29 ‐ Soirée à l’Écomusée de Hearst 

30 ‐ Journée Bradlo :  
Bénédiction du monument et visite du site Bradlo ; 

Route 583 Sud ‐ chemin Bradlo 
Activités en soirée / Pavillon Espace Hearst 

31 ‐ Messe œcuménique à l’église du Lac Ste‐Thérèse

AOUT 2022 
JOURNÉES DU CENTENAIRE DE HEARST 

 Du 2 au 6 aout 
Mardi 2 aout : 

Tournoi de golf junior du centenaire /  
Club de golf de Hearst 

Mercredi 3 aout :  
Anniversaire officiel de l’incorporation de 

 la Ville de Hearst 
Journée de golf des hommes / midi / 

 Club de Golf de Hearst 
Ouverture officielle des célébrations du 100e ‐ 

14 h Inauguration / Parc des Nations 
1. BBQ communautaire 16 h ‐ 20 h /  
2. Jardin bavarois de 16 h à minuit / 

3. Soirée musicale avec S’TÉ TUNED / 20 h à minuit /  
Les trois activités auront lieu au  

Pavillon Espace Hearst  
Jeudi 4 aout :  

Journée de golf des dames / 15 h / 
 Club de Golf de Hearst 

Soirée karaoké / 21 h – 2 h / Le Companion  
Samedi 6 aout : 

Bingo du centième, en onde ou personne  / 11 h  
Activités variées / midi – 16 h 

Soirée musicale avec SIDETRACKS, mettant en vedette 
Alain Filion / 20 h – 1 h / Pavillon Espace Hearst  

Vendredi et samedi 12 et 13 aout : 
Hearst HOG, 25e édition / Pizza Place 

Mercredi au samedi, 24 au 27 aout : 
Hearst sur les planches / Conseil des Arts de Hearst 

26 et 27 – Spectacle de variétés d’artistes locaux 
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TOWN OF 

CENTENNIAL 

Town of Hearst Centennial ‐ 
 Stay connected for the Fall 2022 programming  

and much more in 2023...

SUMMER 2022 PROGRAM
May 2022 

7 ‐ Comedy show from les Médias de l'épinette noire, 
with the comedian Philippe Bond /  

Place des Arts de Hearst  
20 ‐ Nicola Ciccone, Concert /  

Place des Arts de Hearst  
 

June 2022 
3 ‐ QW4RTZ, a capella / Place des Arts de Hearst 
10 and 11 ‐ Cabaret Queer with Scarlet BoBo, drag 

show / Place des Arts de Hearst 
12 ‐ Pioneers’ Tea / Heritage Sawmill Marketplace / 

Hearst Ecomuseum and CAGZA 
30 ‐ Centennial book launch: Cent regards sur 100 ans 
d’histoire / One Hundred Glimpses of 100 Years Hearst 

1922‐2022 / Heritage Sawmill Marketplace

July 2022 
1 ‐ Canada Day Festivities / Hearst Place Pavilion /  

Rotary Club 
BRADLO MONUMENT CELEBRATION,  

organized by Bradlo Committee ‐ July 29th to 31st 
29 ‐ Evening at the Ecomuseum 

30 ‐ Bradlo Day: 
Blessing of the monument and visit of the Bradlo site / 

HWY 583 South ‐ Bradlo Road 
Evening activities / Hearst Place Pavilion 

31 ‐ Church Oecumenical Service at  
Lac Ste‐Therese Church

AUGUST 2022 
HEARST CENTENNIAL DAYS ‐  

August 2nd to 6th 
Tuesday, August 2nd: 

Centennial Junior Golf Tournament / Hearst Golf Club 
Wednesday, August 3rd:  

Official Anniversary of the Incorporation of  
the Town of Hearst 

Men’s Night / Noon / Hearst Golf Club  
Official Opening of the 100th Celebrations and 

Inauguration of the Park of Nations ‐ 2 p.m.  
1‐Community BBQ / 4 p.m. to 8 p.m. 
2‐Beer Garden / 4 p.m. to Midnight         

3‐ Musical Evening featuring S’té Tuned / 8 p.m. to        
Midnight /  

All three activities will take place at  
Hearst Place Pavilion  

 
Thursday, August 4th: 

Ladies’ Night / 3 p.m. / Hearst Golf Club 
Karaoke Night / 9 p.m. to 2 a.m. / Companion 

 
Saturday, August 6th: 

Centennial Bingo, on air or in person / 11 a.m.  
Various Activities / Noon to 4 p.m.  

Musical Evening with SIDETRACKS, featuring Alain 
Filion / 8 p.m. to 1 a.m. / Hearst Place Pavilion 

 
Friday and Saturday, August 12th to 13th: 

Hearst HOG, 25th Anniversary Edition / Pizza Place 
Wednesday to Saturday, August 24th to 27th: 

HSP Festival / Conseil des Arts de Hearst 
26th and 27th:  

Variety Talent Show featuring  
local artists 
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Une nouvelle formation pour venir en aide aux personnes âgées rapidement 
Par Venant Nshimyumurwa - IJL – Réseau.Presse – Le Voyageur
Les compagnons de soins appor-
tent notamment soutien, confort 
et réconfort aux personnes âgées 
et doivent donc faire preuve de 
maturité, de responsabilité et de 
compassion. « Les compagnons 
de soins aident les personnes 
âgées dont les membres de famille 
ne sont pas disponibles pour leur 
rendre visite dans des établisse-
ments de soins de longue durée 
ou dans des résidences pour       
retraités. Ils les aident à participer 
aux activités qui ont lieu dans ces 
maisons de retraite », déclare la 
présidente de Goshenite Services 

aux séniors Inc, Nicole Blais.  
Quand un membre de famille 
d’une personne âgée est à l’exté-
rieur de la ville, poursuit-elle, un 
compagnon de soins peut accom-
pagner celle-ci lors d’un rendez-
vous médical. « Ils peuvent aussi 
aider les ainés vivant dans leurs 
propres maisons, pour ce qui est 
de la préparation de la nourriture, 
par exemple », dit Nicole Blais. 
Tous ces services requièrent des 
compétences et un savoir-faire 
minimal. Le programme de for-
mation permettra aux personnes 
désireuses d’entrer sur le marché 

du travail, ou à celles qui                   
travaillent actuellement dans le     
domaine des soins de longue 
durée, de la vie à la retraite ou de 
la communauté, d’acquérir les 
compétences et l’expérience 
nécessaires pour devenir des 
compagnons de soins efficaces 
auprès des personnes âgées.  
Les participants bénéficient d’une 
formation de quatre semaines et 
d’un stage de deux semaines     
dispensés par des instructeurs   
expérimentés qui ont travaillé ou 
travaillent avec des personnes 
âgées. Ce sera peut-être la         

première étape pour devenir    
préposée aux services de soutien 
personnel. 

Face à la pénurie,  
il faut agir 

Spark Services d’Emploi fournira 
la formation. « Chez Ensemble 
avec Goshenite Services aux 
Séniors, nous avons développé un 
curriculum pour former des indi-
vidus intéressés à travailler dans 
le domaine de la santé. Spark 
Services d’Emploi va enseigner    
le curriculum. Après la formation 
et les stages, si Goshenite a    
des postes disponibles, ils vont 
engager ceux qui auront été    
formés. Sinon, nous allons aider 
ceux-ci à trouver d’autres emplois 
ailleurs dans le domaine de la 
santé », promet la directrice 
générale de Spark Services   
d’Emploi, Chantal Makela.  
Elle est confiante qu’en créant un 
nouveau rôle dans les services de 
soins de santé fournis à la popu-
lation âgée, les deux organismes 
répondent à un besoin urgent     
et atténuent la pression sur le   
système de soins de santé. 
« Notre système de soins de santé 
est en crise depuis longtemps,    
car nous n’avons pas assez de      
professionnels de la santé pour       
répondre à la pénurie de   
travailleurs dans les foyers   
de soins de longue durée, les    
résidences pour per-sonnes âgées 
et la communauté, fait remarquer 
Nicole Blais. Nous devons sortir 
des sentiers battus afin de trouver 
des solutions   pour remédier à 
cette pénurie constante de   
personnel. » 
Le ministère du Travail, de la  
Formation et du Développement 
des compétences finance le projet 
de formation. « Comme la popu-
lation de l’Ontario continue de 
vieillir, on estime que nous    
aurons besoin de 50 000  
travailleurs en santé supplémen-
taires au cours des trois 
prochaines années », déclare le 
ministre Monte McNaughton par 
voie de communiqué. « C’est 
pourquoi notre gouvernement   
investit dans des programmes 
avantageux pour tous, comme     
le programme Compagnons de 
soins aux séniors, qui met en   
contact des chercheurs d’emploi 
de Sudbury avec un travail   
gratifiant de soutien aux person-
nes âgées de la communauté. »
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Trayvon Wabano-Wesley : un pianiste qui rêve grand  
Par Jean-Philippe Giroux 
À la Place des Arts de Hearst,    
durant le récital de la dernière 
édition du Festival HOREM, un 
jeune homme a déballé son 
cadeau devant une foule, pour la 
première fois. Sa mère et son 
père y étaient afin de voir leur     
enfant recevoir une bourse et des 
applaudissements de spectateurs 
qui venaient de découvrir ses    
talents de pianiste.  
Trayvon Wabano-Wesley, 18 ans, 
est un élève à l’école Mamaw-
matawa Holistic Education Cen-
tre de la Première Nation de          
Constance Lake. Il s’intéresse à 
une panoplie de sujets, dont    
l’histoire, la géopolitique, la       
culture populaire. Mais ce qui 
ressort le plus depuis les deux 
dernières années, c’est sa passion 
pour la musique.  
Derrière un piano droit, dans la 
salle de musique de l’école, 
Trayvon Wabano-Wesley se perd 
dans son univers musical. Il 
passe des heures à s’exercer à   
son instrument, principalement 
après que la dernière cloche 
sonne. Au premier abord, en      
l’écoutant, on soupçonnerait qu’il 
a étudié le piano pendant des    
années. En réalité, il ne le joue 
que depuis deux ans.  
C’est son professeur de musique, 
James Deagle, qui a remarqué 
l’intérêt de son élève lorsqu’il a 
commencé à enseigner à l’école. 
Au début, le jeune pianiste se 
débrouillait au clavier électrique, 
mais M.  Deagle a pensé qu’il 
serait bien de trouver un piano de 
plus grande taille et de meilleure 
qualité pour que Trayvon puisse 
apprendre davantage.  

De l’écoute à  
l’interprétation  

Trayvon Wabano-Wesley raconte 

le moment où il s’est dit que la 
musique l’habitait : en visionnant 
le film Monstres contre Aliens, 
sorti en 2009. Dans cette oeuvre 
cinématographique, il y a une 
scène durant laquelle le président 
des États-Unis se met à jouer une 
mélodie au synthétiseur, devant 
un robot extraterrestre de taille         
massive, en guise d’introduction.  
Depuis ce temps, l’intérêt de 
Trayvon pour cet art s’est accru. 
Cependant, il ne commencera à 
toucher les notes que dix ans plus 
tard. « Je n’ai jamais eu la chance 
d’obtenir un clavier ou même    
de jouer au piano avant l’âge de 
16 ans », dit-il.  
Lors d’un voyage à Timmins, il a 
pu pianoter en utilisant le clavier 
d’un membre de sa famille. À son 
retour chez lui, son professeur lui 
a donné un instrument pour   
s’entrainer.  
L’oreille et YouTube sont ses 
meilleurs amis, lorsqu’il essaie 
d’apprendre un numéro. Au lieu 
de lire des partitions, il se fie à 
des vidéos Synthesia, un logiciel 
qui incorpore des blocs de 
couleurs chutant à partir du haut 
de l’écran et un clavier virtuel que 
l’élève utilise pour frapper les 
notes au moment que les cases 

percutent l’instrument. « Je ne 
suis pas contre la lecture,             
explique le pianiste. C’est juste 
que je trouve qu’il est plus facile 
d’observer. »  
Il dit vouloir suivre des cours. En 
fait, certains individus de son    
entourage lui ont offert de payer 
ses leçons de piano. Or, il            
explique que la distance entre sa 
communauté et la ville de Hearst 
pose un défi en ce qui a trait aux 
déplacements.  

Une occasion spéciale  
En mars, les organisateurs du 
festival ont demandé à M. Deagle 
si un de ses élèves voudrait   
prendre part au récital clôturant 
l’évènement. Le professeur a  
tout de suite pensé à Trayvon. 
Sachant qu’il allait pouvoir      
performer, le pianiste a choisi 
une chanson de son répertoire    
et s’est mis à peaufiner sa       
technique, avec quelques          
semaines pour se préparer. « Il 
est venu presque tous les jours 
avant le festival », raconte Ken 
Neegan, directeur de l’éducation 
de l’école Mamawmatawa Holis-
tic Education  Centre.  
M. Neegan explique que l’école 
est un endroit important pour     
le jeune pianiste. Compte tenu  

du fait que personne dans la     
communauté n’enseigne le piano, 
la salle de musique est un lieu clé 
pour son apprentissage.  
Il ajoute que le festival était une 
première pour ces élèves qui 
n’ont pas souvent l’occasion de 
performer devant un public. « Je 
pense qu’il y en a plusieurs qui 
ont du talent, précise le directeur 
de l’éducation. On a juste besoin 
de l’aide pour le faire ressortir. »  

Un futur prometteur  
À part jouer le piano, Trayvon 
Wabano-Wesley veut s’aventurer 
dans la composition musicale. Il 
travaille actuellement sur une 
chanson originale avec son ami, 
interprétée dans un style propre 
à lui. Il parle aussi de voyager et 
de vivre des expériences en    
dehors de sa communauté.  
Dans 10 ans, il souhaite être un 
artiste. Il veut également   
s’impliquer dans le domaine de la 
politique afin de donner plus de 
visibilité aux Autochtones du 
Canada et rendre le monde 
meilleur pour les prochaines 
générations. 

Ma mère nous racontait beaucoup d’histoires. Je crois que, 
parfois, elle les inventait. Elle avait déjà travaillé dans des 

maisons privées à Québec et avait vu les choses « modernes » du temps 
comme l’électricité, le réfrigérateur, le système de chauffage central. 
Un jour, elle nous raconte une histoire où il y avait un cornet de crème 
glacée. Nous, les enfants, ne savions pas ce que c’était. Alors, elle nous 
explique que c’est comme une crème congelée que tu manges, et quand tu 
as fini, tu manges le plat. Imaginez notre surprise :  
« Ça se peut pas !! Manger un plat ! » 
« C’est une farce, on ne mange pas un plat ! » 

« Vous voulez nous faire rire ! » 
« On n’a jamais vu ça, manger un plat ! » 
Ce n’est que quelques années plus tard, quand nous sommes allés au        
« Gala Day » à Hearst, nous avons vu notre premier cornet de crème glacée 
et la lumière fut ! On a fini par comprendre. 
Je te raconte cela pour que tu puisses faire la comparaison entre ta vie 
d’enfant et la mienne. Une grosse différence, n’est-ce pas ? 
Ma mère était une très, très bonne raconteuse. Une fois par mois, nous     
recevions une revue appelée Le bulletin des agriculteurs, qui contenait toujours 
une bonne histoire. Nous avions bien hâte qu’elle la lise et nous la raconte. 
Elle s’assoyait dans la chaise berceuse, elle avait l’attention de tous ses 
enfants réunis autour d’elle. Tu réalises qu’on n’avait pas de télé, les       
histoires de maman étaient notre passetemps favori. 
 

                                                     Thérèse Germain St-Jules 

érèse raconte : 
Nouvelle chronique sur la vie d’antant au Lac  
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Devenir maman à l’ado-
lescence, c’est un défi 

qu’a dû relever Myriam Lévesque il y a près 
de 15 ans alors qu’elle était en 12e année. Elle 
raconte avoir eu un choc lorsqu’elle a vu la 
deuxième ligne sur le test de grossesse, 
puisqu’elle avait toujours des relations       
sexuelles protégées avec son chum de 
l’époque. Pour Myriam, l’avortement n’a      
jamais été une option : elle était enceinte, elle 
devait assumer sa parentalité malgré son 
jeune âge.  
Myriam n’a pas eu le courage d’en parler à ses 
parents ; ce sont eux qui ont fini par deviner. 
La réaction en a d’abord été une de surprise 
et de colère, mais ils l’ont rapidement           
appuyée dans sa décision de garder le bébé, 
ce qui a fait toute la différence pour Myriam. 
Ils l’ont hébergée pendant plusieurs mois et 
l’ont aidée à s’acclimater à son nouveau rôle 
de maman. 
Finir le secondaire était une priorité pour 
Myriam. Grâce à l’appui de l’école et de      
certains professeurs, elle a réussi à obtenir 
son diplôme dans les délais prévus. La jeune 
maman raconte cependant qu’elle n’a pas 
suivi ses amies au postsecondaire, ce qui lui 
donne l’impression d’avoir raté une partie de 
sa jeunesse. Elle a préféré rester à Hearst 
pour s’occuper de son bébé et s’inscrire à un 
cours en ligne quelques années plus tard, en 
administration de bureau. 
Selon Myriam, mis à part le fait de devoir   

apprendre à s’occuper d’un enfant et de     
maturer rapidement, un des grands défis 
d’être une maman adolescente est de vivre 
avec le jugement des autres. Elle raconte 
s’être souvent fait dévisager du regard. Ses 
parents ont aussi eu à subir ces pressions. 
Myriam conseille aux adolescentes qui sont 
enceintes de laisser faire ce que les gens      
disent et pensent d’elles.  « Mets ça de côté, 
pense à toi et entoure-toi de personnes         
qui vont     t’appuyer, et sans te mettre à terre, 
parce que ce n’est pas facile. » Elle suggère 
aussi aux pères de soutenir les mamans et de 
s’impliquer dans la vie de l’enfant. «  Ap-
prenez à changer des couches ; l’aide fait une 
différence, tout ce qu’on a besoin, c’est du       
soutien »,  conseille-t-elle. Myriam raconte 
avoir été chanceuse, car le père de ses plus 
vieux Kaylee (14 ans) et Nathan (12 ans) a 
toujours été présent malgré le fait qu’il    
habite à Kapuskasing et elle à Hearst. 
Aujourd’hui, Myriam considère que les défis 
d’être une maman ado sont loin derrière elle. 
Son conjoint, Patrick, a toujours considéré les 
enfants de Myriam comme les siens. Avec lui, 
elle a eu un autre enfant, Arielle, maintenant 
âgée de 10 ans. Myriam voit sa plus vieille  
approcher l’âge qu’elle avait lorsqu’elle est 
tombée enceinte et souhaiterait que sa fille 
aille aux études. « Je ne veux pas qu’elle vive 
le struggle d’être teen mom », dit Myriam.  
Pour ses parents, Myriam est une fierté 
puisqu’elle s’est toujours occupée de ses      

enfants même s’ils l’ont beaucoup aidée.     
La jeune mère affirme que si elle pouvait       
retourner en arrière, elle ne changerait rien 
au monde.  
« Si je n’étais pas tombée enceinte à 17 ans, 
je n’aurais pas mes enfants en ce moment. Ça 
n’a pas été facile, mais l’appui que j’ai eu a 
rendu tout ça possible. » 

Relever le défi d’être une maman ado 
Par Elsa St-Onge

Myriam et son ainée, Kaylee, âgée de 
14 ans, qu’elle considère comme sa 
meilleure amie et sa sidekick.  
Photo de courtoisie

L’Université de l’Ontario français 
(UOF) a profité de la remise de 
ses premiers certificats, à 
18  finissants de 2e  cycle en      
pédagogie de l’enseignement 
supérieur, pour officiellement  
investir le chancelier, Paul 
Rouleau, et le vice-chancelier et 
recteur, Pierre Ouellette, dans 
leurs fonctions. 
La double cérémonie s’est 
déroulée le 11  mai en duplex 
depuis le campus de l’UOF,           
à Toronto, et au pavillon            
Excentricité du collège La Cité,    
à Ottawa. 
Les deux auditoires de quelques 
centaines de personnes assis-
taient en direct aux évènements 
qui alternaient entre les deux 
campus : d’abord l’installation du 
chancelier et du vice-chancelier, 
puis la remise des certificats.  
Paul Rouleau et Pierre Ouellette 
ont revêtu pour la première fois 
leur toge protocolaire noire, verte 
et mauve. 

Il manquait uniquement la masse 
cérémoniale, le sceptre qui sym-
bolise le pouvoir des dirigeants 
de l’Université. 
Un concours entre artistes sera 
bientôt lancé pour doter l’UOF  
de sa masse, qui reflètera la        
vision et la mission de la nouvelle 
université franco-ontarienne,  ses 
valeurs d’inclusivité et sa volonté 
de réconciliation avec  les Pre-
mières Nations, a précisé Pierre 
Ouellette. 
Dans son discours, le recteur a 
mentionné qu’il a eu le bref hon-
neur d’avoir été recteur des deux 
seules universités « par et pour » 
les Franco-Ontariens, celle de 
Hearst et l’UOF. Une troisième 
université francophone verra    
bientôt le jour  : l’Université          
de Sudbury, dont le recteur est 
Serge Miville, présent à la       
cérémonie de Toronto. 
L’UOF déjà active dans le milieu 
Pierre Ouellette a rappelé que     
la jeune université, inaugurée    

l’automne dernier, a déjà     
donné 38  cours à une centaine 
d’étudiants. 
L’établissement a accueilli 
plusieurs évènements impor-
tants, du Salon du livre de 
Toronto à un colloque sur les 
neurosciences, en passant par 
une visite du scientifique en chef 
du Québec. L’UOF a également 
permis de jeter les bases d’un 
chapitre torontois de l’Acfas. Et à 
ses quatre programmes actuels 
s’ajoutera bientôt un pôle de    
formation d’enseignants. 
Le chancelier Paul Rouleau,      
qui se trouve à être le premier 
« ambassadeur » de l’UOF, a dit 
que ce titre est «  le plus beau 
fleuron » de sa carrière, lui qui a 
été avocat et juge. 
«  Je suis convaincu que l’UOF 
sera bientôt le premier choix   
d’université pour les jeunes de 
nos écoles de langue française, 
ainsi que ceux des programmes  
d’immersion », a-t-il assuré. 

Hommage à la présidente et 
aux premiers diplômés  

de l’UOF 
Tous ont rendu hommage à 
Dyane Adam, la présidente du 
conseil de gouvernance de l’UOF, 
qui a travaillé pendant cinq ans à 
sa conception et sa mise en 
œuvre. 
«  L’UOF l’audacieuse, l’inno-
vante, continue de s’épanouir et 
de prendre sa place distincte 
dans le paysage universitaire   
ontarien et canadien », a-t-elle 
déclaré. 
Tous ont également félicité la 
première cohorte de diplômés, 
composée de membres du   
personnel de La Cité qui ont   
perfectionné leurs compétences 
grâce au certificat de l’UOF. 
« Nous ne sommes rien sans nos 
étudiants, a commenté Pierre 
Ouellette. Ils sont tous appelés à 
jouer un rôle important dans la 
francophonie ontarienne. »

UOF : une cérémonie pour le chancelier, le recteur et les premiers diplômés 
Par François Bergeron – L’Express 



  LEJOURNALLENORD.COM   |   JEUDI 19 MAI 2022   17

Beaucoup de messages depuis le 3 mai contiennent cette accusation —et 
d’autres— en référant à des documents « confidentiels » ou « dévoilés au-
jourd’hui » en vertu de la loi américaine d’accès à l’information. Mais très 
peu contiennent un lien permettant de vérifier d’où provient le chiffre. 

Ceux qui ont fait cet effort de vérification ont trouvé : l’origine est plutôt 
un billet d’une nommée Sonia Elijah publié le 3 avril —donc, un mois plus 
tôt— où l’auteure citait des documents de Pfizer publiés le 10 décem-
bre 2020 —et accessibles à tous— dans le cadre du processus d’appro-  
bation du vaccin contre la covid. Après en avoir extrait quelques chiffres, 
elle conclut : « si vous calculez l’efficacité du vaccin à partir de ces chiffres, 
c’est un taux extraordinairement faible de 12 % ! » 
Si c’était vrai, cela supposerait donc que tous ceux qui ont analysé ces   
documents avant et après l’autorisation du vaccin de Pfizer auraient fait 
une erreur de calcul élémentaire. Mais il s’avère que c’est plutôt Sonia Eli-
jah qui a fait une erreur de calcul élémentaire : elle a choisi de prendre 
tous les cas de gens qui, dans l’étude Pfizer de l’automne 2020, ont montré 
des symptômes « suspects », et a présumé qu’il s’agissait chaque fois de 
cas de covid, alors qu’il peut s’agir des effets secondaires du vaccin, ou 
même de simples rhumes. 
Il ne faut pas non plus oublier que, depuis décembre 2020, beaucoup 
d’autres études, dans des dizaines de pays, menées indépendamment    
des compagnies pharmaceutiques, ont continué d’évaluer l’efficacité des 
vaccins. 
Au final, les « 80 000 pages » de « documents de Pfizer » qui ont été    
publiées le 3 mai ne contiennent pas grand-chose qui n’était pas déjà dans 
les documents de décembre 2020. 
En fait, ces documents s’inscrivent dans un contexte plus large où, depuis 
novembre 2021, l’Agence américaine d’autorisation des médicaments 
(FDA) publie progressivement des milliers de pages de données détaillées 
sur les essais cliniques du vaccin menés à l’automne 2020. Mais l’essentiel 
était déjà connu : même un auteur populaire dans les cercles antivaccins, 
Alex Berenson, le reconnait dans un billet où, le 9 mai, il reproche aux 
gens dans ses propres cercles de s’énerver pour rien avec ces « Pfizer 
data ». Ce 12 % « provient de données sur des gens qui avaient des     
symptômes, mais n’avaient pas été testé positifs à la covid ». 

Et les femmes enceintes ? 
Ce n’est pas la seule fausse affirmation qui circule ces jours-ci à propos 
de ces documents —et il y en aura probablement d’autres à mesure que 
d’autres milliers de pages de données seront publiées. On prétend par   
exemple qu’on aurait « découvert » que Pfizer ignore si son vaccin est 
sécuritaire pour les femmes enceintes. 

En réalité, les captures d’écran qui sont partagées sur les médias sociaux 
à ce propos datent plutôt de décembre 2020, et elles ne proviennent 
même pas de Pfizer, mais de l’agence britannique de régulation des 
médicaments (MHRA) : les tests du vaccin, à cette époque, n’avaient tout 
simplement pas encore inclus les femmes enceintes. Depuis, rien qu’en 
Grande-Bretagne, plus de 104 000 femmes enceintes ont reçu au moins 
une dose du vaccin et « aucun problème pour leur sécurité n’a été relevé », 
répond aujourd’hui la MHRA (plus de détails dans ces textes de vérifi-
cation de Reuters, de Snopes, des Décodeurs, de l’Agence France-Presse 
et du Britannique Full Fact). 
Dernière illustration de l’importance de vérifier la source  : une des       
affirmations qui circule sur les médias sociaux est que, à la suite de        
ces « révélations », le vice-président de Pfizer aurait été mis en état        
d’arrestation. Or, la « nouvelle » sur laquelle s’appuie cette affirmation 
provient d’un site… satirique. 

Si vous avez vu passer ces derniers jours des messages disant que des documents de Pfizer « dévoilés » le 3 mai        
prouveraient que le vaccin n’a que « 12 % d’efficacité », le Détecteur de rumeurs se doit de signaler que cette affirma-

tion contient deux erreurs : ces documents sont publics depuis décembre 2020, et le 12 % n’y figure nulle part.

Par Pascal Lapointe 

Documents de Pfizer ? 
Vérifiez la source
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Walt Disney / 7 lettres 

Réponse du mot caché :

A 
Achille 
Akela 
Alice 

Apollon 
Ariel 

Arthur 
Atchoum 

B 
Baloo 
Bambi 
Basil 
Belle 
Bête 
Boris 

C 
Cendrillon 
Clochard 

Clochette 
Crochet 
Cruella 

D 
Daisy 
Dingo 
Dixie 

Donald 
Dormeur 
Dumbo 

E 
Esméralda 

F 
Farouk 

G 
Gaston 

Geppetto 
Goofy 

Grincheux 
H 

Hercule 
J 

Jafar 
Jasmine 
Joyeux 
Julius 

M 
Merlin 
Mickey 
Minnie 

Mordicus 
Mowgli 
Mufasa 

N 
Nemo 

O 
Olaf 
P 

Perdita 
Pinocchio 

Pluto 
Polochon 

Pongo 
Porcinet 

Prof 
Q 

Quasimodo 
R 

Rafiki 
Rouky 

Rox 
S 

Scar 

Sébastien 
Simba 

Simplet 
Stella 

T 
Tiana 

Tigrou 
Timon 

V 
Ursula 

W 
Winnie 
Woody 

Z 
Zazu 

ALADDIN

Tous les mardis, vous pouvez lire  
VOS prédictions de la semaine.

Disponible uniquement sur le site Web 
 du journal Le Nord, dans la  

section « Chroniques »

RÈGLES DU JEU : 
 
Vous devez remplir toutes les cases vides en 
plaçant les chiffres 1 à 9 une seule fois par 
ligne, une seule fois par colonne et une seule 
fois par boite de 9 cases.  
Chaque boite de 9 cases est marquée d’un 
trait plus foncé. Vous avez déjà quelques 
chiffres par boite pour vous aider. Ne pas 
oublier  : vous ne devez jamais répéter les 
chiffres 1 à 9 dans la même ligne, la même 
colonne et la même boite de 9 cases.

RÉPONSE DU JEU Nº 769

INGRÉDIENTSINGRÉDIENTS   
• 1 petit melon d’eau  
    d’environ 1,1 kg (2 1/2 lb) 
• 140 g (1 tasse) de fraises, 

hachées grossièrement 
• 210 g (1 tasse) de sucre 
• 250 ml (1 tasse) d’eau 
• 9 fraises équeutées et 

coupées en deux 
• 1/2 lime, pour le jus  

ÉTAPES DE PRÉPARATIONÉTAPES DE PRÉPARATION   
1‐Sur un plan de travail, peler le 

melon. Tailler la chair en 18 cubes 
bien droits. Déposer dans un plat 
en verre carré de 20 cm (8 po). 
Hacher grossièrement les retailles 
de melon et les placer dans une 
petite casserole. 

2‐Ajouter les fraises hachées, le 
sucre et l’eau dans la casserole. 
Porter à ébullition et laisser     
mijoter à feu moyen 5 minutes. 
Laisser refroidir complètement à 
la température ambiante, soit  
environ une heure. Passer le sirop 
au tamis, sur les cubes de melon. 
Laisser macérer une heure à la    
température ambiante. 

3‐Sur de courtes brochettes de 
bois, enfiler une demi‐fraise et un 
cube de melon d’eau égoutté. 
Placer les brochettes dans un plat 
de service. Arroser d’un peu de 
sirop et du jus de lime. Garnir de 
feuilles de mélisse, si désiré. 

4‐Verser le reste du sirop dans un 
contenant hermétique. Couvrir et 
réfrigérer. Le sirop de fruits se 
conserve 1  mois au réfrigérateur. 
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OFFRE D’EMPLOI 
NOUS RECHERCHONS IMMÉDIATEMENT UN 

COMMIS AU COMPTOIR DES PIÈCES  
(PARTS COUNTER CLERK)   

Tâches : 
•      Servir les clients au comptoir 
•      Donner les pièces au technicien 
•      Aider à placer l’inventaire 
 
Qualifications :  
•      Expérience en mécanique serait un atout 
•      Bonne communication orale et écrite 
•      Être attentif à son travail 
•      Posséder le sens des responsabilités 
•      Avoir une belle personnalité, de l’entregent et avoir le désir 
        d’offrir un travail de qualité à notre clientèle et notre personnel 
 
Salaire : plus que compétitif avec avantages sociaux  

Les intéressés doivent faire parvenir leur C.V. à l’attention d’Éric Plourde à l’adresse ci-dessous :

Hearst Central Garage
Company Limited

923, rue Front – Hearst 

705 362-4224 
Téléc. : 705 362-5124 
eplourde@hearstcentral.ca

FAITES-NOUS 

STÉRILISER
LES RETROUVAILLES 

D’ANIMAUX HEARST

 
 

À la douce mémoire 
 de Rosaire Lajoie         

Décédé le 23 mars à l’âge de 85 ans

Recherche quelqu’un qui fait 
le trajet Ottawa-Hearst pour 
apporter un vélo et quelques 

boites. S’il vous plait 
appelez Pascal au : 

 613 261-7227 

Les petites  
annonces

Nous tenons à remercier tous nos      
parents et amis qui nous ont offert des 

marques de sympathie, soit par des visites, des fleurs, de la 
nourriture, des cartes, des dons ou des messes… nous vous 
en sommes extrêmement reconnaissants. 
 Un gros merci aux médecins et infirmières qui ont pris soin 
de lui et qui ont aidé à rendre ses derniers moments plus 
apaisants. Merci au père Aimé, ainsi qu’à la chorale pour 
les beaux chants, aux Chevaliers de Colomb et surtout un 
gros merci à Cathy du Salon funéraire Fournier pour son 
aide si chaleureuse et son professionnalisme. 
 Tous ces gestes de sympathie nous ont énormément touchés 
et ne seront jamais oubliés. 

 Famille Lajoie

OFFRE D’EMPLOI  
MÉCANICIEN-MONTEUR INDUSTRIEL  

ET/OU SOUDEUR  
• Certification ou apprenti Mécanicien-Monteur        

industriel 
• Certification de soudeur 
• Expérience dans le domaine est un atout  
***Salaire et assurance collective compétitifs avec  

possibilité d’avancement*** 
 

Pour plus d’informations, veuillez 
contacter YVAN LANOIX 

Téléphone : 705 372-9000 
 

Envoyez votre curriculum vitae   
au : straightlineplumbing@outlook.com 

 
 

JOB POSTING  
INDUSTRIAL MECHANIC MILLWRIGHT  

&/OR WELDER   
• Industrial Mechanic Millwright Red Seal Certificate           

or apprentice 
• Welder Certificate 
• Experience in the field is an asset  

***Competitive salary & benefits with  
possibility of advancement*** 

 
For more information, please contact  

YVAN LANOIX 
Phone : 705 372-9000 

 
Send your résumé to : 

E-mail :  straightlineplumbing@outlook.com 
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Des soumissions cachetées seront reçues par le soussigné, à l’Hôtel de Ville 
de Hearst situé au 925 rue Alexandra, jusqu’à 15  h  30 le 
vendredi 10 juin 2022, pour la location de la cantine « Snack Bar » au 
Centre récréatif Claude-Larose.  
Les services de la cantine comprennent la vente de breuvages, d’aliments 
préemballés et de nourriture préparée sur place, à l’exception de friture.    
Pour visiter les locaux ou pour obtenir plus d’informations, veuillez        
communiquer avec Nathalie Coulombe, directrice des parcs et loisirs, au 
705 372-2803 ou ncoulombe@hearst.ca.  
Les formulaires de soumission et les conditions de location sont disponibles 
à l’Hôtel de Ville de Hearst.  
À noter que le contrat est d’une durée de cinq (5) ans avec possibilité de 
renouvèlement, entrant en vigueur le 1er aout 2022.  
La Municipalité se réserve le droit de refuser l’une ou l’autre ou toutes les 
soumissions, et la plus élevée ne sera pas nécessairement acceptée.  
Éric Picard, administrateur en chef 
Corporation de la Ville de Hearst 
925, rue Alexandra 
S.P. 5000 
Hearst, Ontario P0L 1N0 
Téléphone : 705 372-2817

LA CORPORATION DE LA VILLE DE HEARST 

APPEL D’OFFRES POUR LA 
LOCATION DE LA CANTINE 

AU CENTRE RÉCRÉATIF CLAUDE-LAROSE 

Des soumissions scellées sur des formulaires fournis par la Municipalité 
seront reçues à la réception de l’Hôtel de Ville de Hearst, situé au 925 rue 
Alexandra, jusqu’au jeudi 2 juin 2022 à 15 h 30, pour 1500 mètres cubes 
de sable tamisé pour l’hiver à être livré, mélangé avec du sel et placé à 
l’intérieur du dôme de sable du garage municipal, et pour 300 mètres cubes 
de sable tamisé pour l’hiver à être livré et placé à l’extérieur du dôme. 
 
Les soumissions seront ouvertes et lues publiquement à 15 h  35, le 
jeudi 2 juin 2022, à l’Hôtel de Ville de Hearst. Les matériaux et les pièces 
d’équipement devront être conformes aux normes du Ontario Provincial     
Standards et de la Ville de Hearst.  
 
Chaque soumission devra être accompagnée d’un chèque certifié au     
montant égal à au moins 10 % de la soumission totale. La plus basse ou 
n’importe laquelle des soumissions ne sera pas nécessairement acceptée.  
Luc Léonard, directeur des travaux publics et services d’ingénierie 
Corporation de la Ville de Hearst 
S.P. 5000 
925, rue Alexandra 
Hearst, Ontario  P0L 1N0 
Téléphone : 705 372-2807 
lleonard@hearst.ca  

LA CORPORATION DE LA VILLE  
DE HEARST  

 
APPEL D’OFFRES  

POUR SABLE TAMISÉ 

   
Le Great Canadian Dollar Store est à la recherche d’une 

personne à temps plein, 35 à 37 heures/semaine.   
EXIGENCES 
• Doit être rapide et en bonne forme physique 
• Doit être bilingue 
• Doit savoir opérer une caisse (système POS) 
• Doit avoir de l’entregent (facilité à travailler avec le public) 
• Doit avoir de l’initiative et être polyvalent-e 
• Doit être flexible avec les heures de travail (en mesure de 

faire des heures supplémentaires selon les demandes) 
• Doit pouvoir faire la réception des marchandises 
• Doit être capable d’effectuer les commandes, achats des  

produits 
• Doit savoir faire des représentations de rayons (planogrammes)  
S.V.P., faites parvenir votre c.v. en personne  

au 1417 rue Front, Hearst (Ontario).   

LEJOURNALLENORD.COM

avec  Steve Mc Innis

Tous les    
vendredis de  
11 h à 13 h 30    

Présenté par

EEnn  rreepprriissee  ::  llee  ssaammeeddii  ddee  99  hh  àà  1111  hh  
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Mécanicien(ne) - Monteur(euse)  
[Millwright] - CLASSE A

Tél. : 705 372-5452 • Téléc. : 705 372-1321 
Consultation gratuite à domicile

NORTHERN MONUMENTS DU NORD 

Immortal i sez  vos  Immortal i sez  vos    
ê tres  a imés  !  ê tres  a imés  !    

 
Pour une vaste gamme  

de monuments et  
les compétences nécessaires pour 

les personnaliser,  
voyez votre expert.

Le décès de notre mère, Rachel, laisse un 
grand vide dans nos cœurs et nous sommes 

très reconnaissant-e-s pour tout l’appui que 
nous avons reçu. Merci pour les témoignages de 

sympathie, les dons, la nourriture et surtout un 
grand merci pour votre amitié et votre présence. Un merci 

très spécial au personnel du Foyer des Pionniers pour les très bons 
soins que notre mère y a reçus au cours des dernières années.  

 
      La famille Catellier

   Sincères remerciements

GUY MORIN
avec

Le FANATIQUE
ttoouuss  lleess  mmeerrccrreeddiiss    

ddee  1199  hh  àà  2211  hh

Columbia Forest Products est à la recherche d’un(e) : 

OFFRE 
D’EMPLOI

Titre du poste : Mécanicien(ne) d’équipement mobile – Classe A 
Lieu de travail : Hearst, ON 
Date d’affiche : 28 avril 2022 
Date limite : 27 mai 2022  
Description de poste : Le/la candidat(e) choisi(e) devra se reporter au  
département de la maintenance et effectuer les tâches suivantes, mais non 
limitées à : 

• faire du « troubleshooting » et des réparations aux composants 
mécaniques ainsi qu’à la machinerie ;  

• effectuer des entretiens réguliers ;  
• faire des travaux de construction et de nouveaux projets selon les 

besoins ;  
• effectuer des rapports sur le travail complété ;    
• documenter toute modification d’un système et communiquer 

efficacement avec les autres membres de l’équipe ainsi que le 
département de la maintenance ;   

• travailler efficacement et sécuritairement. 
Habilités et aptitudes :  

• Être bilingue est un atout majeur   
• Doit être en possession d’un certificat de compétence provincial 

(sceau rouge)   
• Avoir une connaissance avérée et démontrable des équipements lourds 

et du soudage  
• Avoir d’excellentes compétences en matière de réparation et en com-

munication  
• Être attentif(ve) à la sécurité et travaillant(e)  
• Avoir une connaissance démontrée et démontrable des systèmes 

informatiques  
• Avoir une bonne capacité physique et être capable de travailler dans 

un environnement de travail à un rythme rapide  
Ce que nous avons à offrir : 

•Salaire (Classe A) : 34,54 $ l’heure   
•Horaire de travail :  

- 2 on – 2 off – 3 on – 2 off – 2 on – 3 off 
- 7 h 30-19 h 30;/19 h 30-7 h 30 
- Rotation de jour à nuit entre chaque bloc de on/off 

•Une fois la probation de 60 jours complétée, les primes suivantes sont 
activées :  

- prime de rotation de quart de travail ; 
- premier 8 h d’un quart de travail de 12 h du samedi payé à T½ ;  
- quart de travail du dimanche payé à T½. 

•Des avantages sociaux compétitifs : programme d’assurances 
collectives et régime de retraite (avec contribution majoritaire de 
l’employeur)  

•Programme de vacances avantageux avec 4 congés flottants (payés) en 
surplus  

•Des avantages additionnels compétitifs : programme de remboursement 
d’activités de santé et de bien-être, soins de la vue, allocation pour 
vêtements, etc.  

•Une formation sur mesure incluant une formation complète en Santé 
Sécurité  

•Un style de gestion qui adopte les valeurs suivantes : intégrité, sécurité, 
durabilité, orientation client, qualité, esprit d’équipe  

Les personnes intéressées doivent soumettre leur curriculum vitae à 
l’attention de :                                     Alain Blouin  

Columbia Forest Products, Box 10, Hearst 
ON, P0L1N0 

Courriel : ablouin@cfpwood.com 

 
 

          Stéphane NÉRON 
Electrical contractor 

   
705 362-4014 

ElectricalPowerSolutions@outlook.com  
RESIDENTIAL l COMMERCIAL l INDUSTRIAL
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BlueBird Bus Line 
 

offre une prime d’embauche de 2 500 $ pour le reste de l’année 
scolaire et la prochaine année scolaire (certaines conditions 

s’appliquent) 
pour tous les nouveaux chauffeurs à temps plein  

d’autobus scolaires de classe B 
pour la région de HEARST 

(2 postes à temps plein sont actuellement disponibles) 
 

Faites parvenir votre curriculum vitae et 2 références 
 par courriel à : office@bluebirdbusline.com 

 
ou contactez-nous par téléphone : 705 335-3341 

 

BlueBird Bus Line 
 

is offering a $ 2,500 hiring bonus for the remaining of this 
school year and next school year (conditions apply) 

for all new full-time 
Class B School Bus Drivers 

for the HEARST area 
(2 full-time positions currently available) 

 
Forward your resume and 2 references  
by email: office@bluebirdbusline.com 

 
or contact us by telephone: 705 335-3341 

 

(Renée-Pier Fontaine) Les 23 et 24 avril dernier, un premier tournoi 
de hockey après pandémie était très attendu par les sportifs. Le 
tournoi Knuckle Puck, organisé par Denis Lanoix, Marc-Alain 
Bégin et Marc-André Longval, a attiré beaucoup de joueurs d’un 
peu partout dans le Nord de l’Ontario. Plus de 34 équipes, dont 
une dizaine de l’extérieur de Hearst étaient de la partie. Le 
tournoi sera de retour l’année prochaine. Anciennement     
organisé par Guy Losier, le tournoi 4 contre 4 se déroulera de 
nouveau avant le Tournoi des deux glaces. Les organisateurs ont 
amassé plus de 200 denrées non périssables, qu’ils ont remises 
au Samaritain du Nord. Ce tournoi est un petit peu plus      
compétitif, car il y a de l’argent à gagner par division et il est        
ouvert à toutes les équipes qui veulent participer peu importe 
d’où les gens viennent. Il y avait trois divisions chez les hommes 
et deux chez les femmes cette année, ce qui a permis à plus de 
personnes de participer. Les organisateurs ont envie de s’investir 
pour relancer le sport pour adultes à Hearst en préparant divers 
tournois dans différents sports. 

Tournoi Knuckle Puck 4 contre 4 

Être journaliste pour [nom du journal],  
c’est bien plus qu’écrire des ar琀cles! 
C’est aussi :

• Travailler en équipe avec des gens sympathiques;
• Rencontrer des personnalités inspirantes dans la région;
• Contribuer à la pérennité des médias locaux.

Vous avez une forma琀on — ou de l’expérience — en journalisme 
ou en communica琀ons? Votre français écrit est très bon?  
Vous êtes à l’aise avec les réseaux sociaux? Vous souhaitez  
œuvrer dans un environnement où la rigueur et l’éthique  

journalis琀que sont primordiales?

Si vous avez répondu « oui »  
à toutes ces ques琀ons,  

envoyez-nous votre CV  
et une le琀re de présenta琀on  
à [adresse courriel].

O昀re d’emploi

JOURNALISTE

LOGO DE
VOTRE JOURNAL

le journal Le Nord,

smcinnis@hearstmedias.ca.

la plupart de ces questions
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Habituellement, les organisa-
teurs du Tournoi des deux glaces 
soulignent l’évènement de 
manière unique tous les cinq ans, 
et la dernière édition était la 45e, 
mais avec la pandémie, c’était 
trop risqué. L’équipe d’organisa-
teurs promet de se reprendre l’an 
prochain dans le cadre du 
100e anniversaire de la Ville de 
Hearst. 
Après deux ans d’absence, le 
Tournoi des deux glaces était    
attendu de pied ferme par 
plusieurs amateurs de hockey. 
Près de 380  joueurs divisés en 
34 équipes, dont huit féminines, 
s’en sont donné à cœur joie. 
« Contrairement à ce qu’on pen-
sait, on a eu un très bon succès », 
indique Serge Pominville du 
comité organisateur du Tournoi 
des deux glaces. « On espérait 
avoir 30 ou 35 équipes, donc on 
a eu presque le top de ce qu’on 
voulait. » 
Deux années sans action ont 
laissé des traces puisque certains 
joueurs ont préféré accrocher 
leurs patins. « C’est certain qu’on 
en a perdu quelques-uns, proba-
blement à cause des deux ans de 
pause, mais il faut dire qu’il y en 
a beaucoup qui montent aussi. 
Les jeunes, ils veulent, et ils ont 
hâte d’embarquer dans le 
Tournoi des deux glaces », ajoute 
M. Pominville. 
Encore une fois cette année, les 
organisateurs n’ont pas présenté 
de finales, à l’exception de la 
catégorie A. Toutes les équipes 
étaient assurées de jouer quatre 
parties. «  Premièrement, c’est 
beaucoup plus facile pour plani-
fier les horaires, par la suite ça 
enlève la compétition puisque 
c’est un tournoi qu’on veut 
garder amical », ajoute-t-il. 
Avec le report des activités du 
100e anniversaire de la Ville de 
Hearst, les organisateurs envi-
sagent mettre de l’avant une     
édition unique. Ils seront en 
mesure de festoyer avec des        
activités  spéciales qui auraient 
dû avoir lieu cette année, dans le 
cadre du 45e tournoi.  
Les joueurs avaient hâte de se 
lancer sur la patinoire, surtout 
pour retrouver les coéquipiers et 
les amis ayant quitté la région. 
« Il y a tellement de personnes 
qui nous ont félicités d’avoir fait 

le tournoi cette année, ça c’est 
vraiment notre salaire, c’est vrai-
ment une récompense que tout le 
monde aime. » 
L’un des objectifs de cet évène-
ment est d’amasser des fonds 
pour les remettre dans la com-
munauté. Les dons seront moins 
élevés cette année puisque, entre 
autres, le bar n’était pas ouvert le 
dimanche. « On va remettre un 
montant au Camp Source de Vie 
et on remet aussi de l’aide finan-
cière ici et là, mais il y a des gros 
projets qui s’en viennent à l’aréna 
et on aimerait ça contribuer. » 
Des bénévoles fidèles au Tournoi 
des deux glaces sont présents 
depuis la première édition. Avant 
la pandémie, ceux-ci deman-
daient de l’aide pour assurer la 
continuité des opérations. Il sem-
ble que le message a été entendu. 
«  On a de plus en plus de        
bénévoles, grâce aux équipes 
féminines, entre autres,               
qui s’impliquent et aident             
beaucoup », avoue-t-il. 

Un vrai vétéran 
Herman Morin, à 79  ans,             
accentue sa marque à titre de 
vétéran avec une 45e présence au 
Tournoi des deux glaces de cette 
année. Le principal intéressé a 
toujours mentionné que tant et 
aussi longtemps que la santé lui 
permettra de jouer, il le fera. 
Le vétéran pose avec son fils, 
Gérald Morin, après avoir gagné 
la partie finale déjà déterminée 
avant le tournoi. 

Le Tournoi des deux glaces 2023 sera une édition unique pour le 100e 
Par Steve Mc Innis

Dépression bleu

Golden Pints

90’s

Les Moustaches

Photos : Paul Gagnon 
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L’organisation et les admirateurs 
des Lumberjacks ont-ils vendu     
la peau de l’ours avant de l’avoir 
tué ? Après avoir gagné les trois 
premières parties de la série       
finale  4 de 7, tout le monde    
croyait à un deuxième titre      
consécutif. Mais, les Thunder-
birds n’avaient pas dit leur 
dernier mot. 
Cette série finale a été à la        
hauteur des attentes, avec deux 
équipes déterminées à mettre la 
main sur le précieux trophée de 
fin de saison. Cinq rencontres sur 
sept ont été gagnées par un seul 
but et trois matchs ont nécessité 
la prolongation. Les deux autres 
joutes ont été gagnées par seule-
ment deux buts de différence. 
Les gardiens de but de chaque 
côté ont eu un grand rôle à jouer 
en offrant des performances      
incroyables lors des sept duels. 
Les deux cerbères des Jacks, 
Liam Oxner et Matteo Gennaro 
ont été dignes de confiance tout 
au long des séries. Noah Metivier 
des Birds a été plus solide et a 
même été nommé le joueur le 
plus important des séries 2022.  

Lors des quatre dernières sorties 
de l’équipe, l’Orange et Noir           
a toujours joué du hockey de       
rattrapage. On n’a jamais été          
capable de prendre les devants et 
d’imposer la pression à l’équipe 
adverse. L’énergie n’était peut-
être plus au rendez-vous puisque 
les Jacks ont joué 20 parties en 
série comparativement à 15 pour 
l’adversaire. 

Spectateurs 
Le Centre récréatif Claude-
Larose a accueilli 6551 personnes 
en neuf rencontres locales pour 
une moyenne de 728 spectateurs 
par match. Le domicile des Birds 
a enregistré 4055 entrées en huit 
rencontres locales. 
Zachary Demers (8b-25p-23pts), 
Raphaël Lajeunesse (10b-10p-
20pts) et Ryan Glazer (12b-6p-
18pts) ont été les meilleurs 
marqueurs des dernières séries, 
tout juste derrière Micheal    
Chaffay (12b-11p-23pts) des 
Birds en première position 
puisqu’il a joué 15  parties          
contrairement à 20 pour Demers. 
L’organisation des Jacks a          
offert une excellente saison aux         

partisans qui étaient de retour 
dans les gradins après deux 
saisons difficiles contrôlées par la 
pandémie de la COVID-19. Les 
joueurs ont passé à un point du 
championnat de la division       
Est avec 72 points, 35 victoires, 
11  défaites et 2 défaites en        
prolongation, contre 73  points 
pour le Rock de Timmins, 33     
victoires, 8 défaites, 7 défaites en 
prolongation ou en fusillade. 

2022-2023 
Il faudra laisser la poussière    
retomber, mais pas trop 
longtemps puisque l’organisation 
doit prendre des décisions pour 
la prochaine saison. La première 
chose sera de connaitre les    
intentions du personnel derrière 
le banc, et les joueurs disponibles 
pour un retour la saison 
prochaine. 

Les Lumberjacks échappent la coupe du bout des doigts 
Par Steve Mc Innis

Photo : Marc-André Longval


